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A TRAVERS LE MONDE
CAMADA

Lord T.ansdowne et lady Landsdowne 
vUiterout Moût real le» U, 14 10 et 10 dé­
cembre couraut.

On parle beaucoupà Ottawa de réduire 
Je uomhre dee liccucen |K»«ir la vente des 
boifcftotift enivrante», l'anoce prochaine.

Sir Hector L. Lansevin, l'honorable W. 
Laurier et M. R. White, du journal la 
Omet le % de Montreal, étaient u Quebec 
famed i.

Une retraite préparatoire A la erande 
aotennit* de l’Inmiaculee Conception, jeu­
di prochain, ne fait actuellement, a régliae 
Sainte Anne r’Otta"a.

La compagnie du chemin de ' r l'acifl- 
que Canadien a docido d'aeccnter aux 
relisicPH«« ic privilege de bilIctM à moitié 
prix.eur tout ie parcours de cette ligne.

Le lieutenant • gouverneur Angers a 
pria posmoi du palais de Spencer-Wood 
eainedi; il donuera »op premier dîner 
d’Ltat a Spencer-Wood, mardi prochain.

Dins la contestation de l'élection pro 
^in riale de Nortliumbcrland Lat, l’enqueie 
fut ch»»e de part et d'autre, samedi, à 
Osgoode 1 ali. Apres l'argumentation, la

fse a été prise en délibéré.
est arrivé à Qttawa durant le mois 

novembre. 7Sémigrants. Le ce nombre 
41 étaient Anglais, ô Irlandais, 6 Ecossais, 
11 AUemands et 15 Dclges. Depuis jan­
vier dernier le nombre total d'immigrants a 
été de 1,000.

Lamo>ennede la mortalilé durant la 
dernière épidémie des fièvres, à Ottawa, a 
été très petite. Le» rapports pour le mois 
de novembre montrent seulement une aug­
mentation de 17 décès,en comparaison avec 
la période correspondante l'an dernier.

Vendredi, In commission du travail, 
à sa séance de l’apres-midi. à Toronto, a 
entendu M. W. Houston, bibliothécaire de 
la legislature d Ontario, comme représen­
tant de l'instruction industrielle. Phi- 
aieurs témoins furent aussi examinés du­
rant la Roiree.

La contestation de l'élection du comté 
d'Ottawa est venue samedi,devant la cour, 
d’Aylruer, présidée par le juge Wurtele 
Le Dr Duliainel, régistrateur du comté 
aété examine comme témoin.la plus gran­
de partie de la journée. On plftMasurles 
objections préliminaires soulevées i i M. 
Rochon. Lafcuusc est flïee a aujourd hui 
pour auditiou.

Le college d'Ottawa sera, dit on, for­
mé aujourd'hui, pendant un mois, sur 
la demande des parents des élèves, à 
l’occasion des nouvelles alarmantes de 
l’épidémie de la fièvre. Les quatre cent; 
élèves passeront eu conséquence o leurs 
foyers le temps des fêtes do Noël. Les au­
torités du collège croient à propos d'accé 
der k la demande des parents, quoique tous 
dangers de la contagion soient disparus.

On mande d’Ottawa que l’échevin Ask- 
with est allé à Kingston récemment pour 
examiner la pierre qui doit être em­
ployée pour les travaux de maçonnerie 
du nouveau bureau de l'imprimerie : 
il avait d'abord été décidé de sc servir de la 
pierre de la place Nepean mais pour diver­
ses raisons ou ne 17. pas trouvée satisfai­
sante. M. Askwitn a soumis au departe­
ment des Travaux Publics plusieurséchan- 
tillons de pierre mais I on ne connaît pus 
encore la décision qui sera prise.

Samedi matin, à 8 heures, ont eu lieu les 
funérailles de la révérende sœur Dugiiay, 
à Ottawa. Le service ; .-t • présidé par Sa 
Grandeur Mgr l'arche • que Duhamel, as 
sist e de MM. k s abbés C. Forget, diacre, et 
Guillaume, KotiN-diacre. M. l’abbé Gaudet 
servait de prêtre assistant. La levée du 
corps a été faite parSaGrandeur MgrGran- 
din. On remarquait au eho*ur le grand v j. 
Caire Routhier.leHK.PP. Auger.Provincial, 
Faillard, supérieur, Gendreau, Langevin, 
Gonthieu, Dnllaire, Fleurance, MM. les 
abbés Champagne, curé de la Pointe Gati­
neau, Larose, curé de Ogdensburg. Lassin 
seraye. curé de la paroisse natale de la dé 
fuute, Saint-François du Lac, Bouillon, 
Campeau, Plautier et autres.

AMERIQUE
On parle d’éclairer la capitale du Nord 

Ouest à la lumière électrique. Des deman­
des dans ce but sont actuellement faites 
par des citoyens influents.

En creusant un nuits artésien, samedi* 
à six milles de San Antonio, on a rencon­
tré à une profondeur de IttiU pieds une velue 
de pétrole de la plus excellente qualité.

On mande do New-York que durant la 
semuinedernière, les affaires commerciales 
ne furent, peu actives. On peut dire que la 
•itu&tiou générale des affaires dans le pays 
a été sombre.

Le premier lundi de décembre étant •

Îour prescrit pai la constitution des Eta' 
Juis pour la réunion annuelle des re­
présentants des Etats, le congrès sera 

convoqué pour midi, à Washington, au­
jourd’hui.

Jumping Dog, l'Indien qui tua ré­
cemment le chef de l'agence des Indiens 
Chéyenne, a été capturé jeudi soir. Same­
di, il a attaqué se» gardas, a frappé deux 
deux d’entre eux et. les a blessés mortelle­
ment avec ooc paire de ciseaux, apres quoi, 
il s’est suicidé.

Une dépêche de Washington au Sun 
de New-York, dit qu’on s’occupe beau 
coup dans certains cercles de la situation 
extraordinaire qui sera faite par les pro­
chains changements. Sons la prochaine 
administration trois géiiéranx et tour offi­
cier d'état major général, sauf deux, pren­
dront leur retraite d’après la loi de retraite 
des officiers ayant 64 au*.

James Donaldson, venu d’Europe sur 
le vapeur Alesia, qui fut mis en quaran­
taine k New-York k cause du choléra, 
fut pris de maladie peu après son arri 
vée à New Hedforn, I*e„ et mourut 
d’un mal particulier que 1«*h médecins no 
purent expliquer. Des taches noires paru­
rent sur le corps avant la mort de l'indivi­
du. Un jour ou deux plus tard, l’entrepre­
neur Dullÿ devint affecté de la mémo 
maladie et est maintenant sérieusement 
malade. Donaldson est mort vendredi der­
nier, et son fils, sa tille et, une douzaine de 
citoyens de cette localité sont maintenant 
atteints des mômes souffrances.

EUROPE
On dit, que trente mandats d'arrestation 

ont été préparés, k Dublin, contre des na­
tionalistes irl&ndai» éminents.

Un tremblement de terre a eu Heu à 
Résigna», samedi. Vingt, maisons furent 
détruites et plusieurs personnes ont |M*ri.

Durant la semaine dernière, les prix de 
la bourse ont été fermes, à Berlin, et sur 
les affaires il y a eu en général de l'es­
compte.

Durant, la semaine écoulée, les affaires 
de la bourse, a Francfort, ont été actives, 
et à la fermeture, samedi, le marché était 
en grande animation.

J*es socialistes de Londres n'ont pas 
fait* leur demonstration révolutionnaire 
qui devait avoir lieu soit sur la place Tra 
falgar sojA‘ur,c Hyde. Park.
MMalf 
France, 
bien mail1 
une persp'

Les nég 
France toi 
pays à la } 
canal *‘1011 
à bonne fin.

L débat II 
géra, durant 1 
sur l’adoption

crise politique qui a sévi, rn 
mrse. à Paris, s’est toujours 
e ; il y a même actuellement 
e d'augmentnt ion. 

i ns entre l’Angleterre et la 
■y, la coopérât,ion de* deux 

e» fils télégraphiques du 
e,” promettent d alxmtir

ts important qui s enna- 
siondu Reichstag, sera 
ii projet de loi qui a pour 

bnf dVtendre à cinq ans, au lieu de trois, 
la durée du Reichstag.

M. Flourens, ministre des affaire» 
étrangères, a Paris, a reçu, hier, les 
ambassadeurs d’Alh ma'rno. de Russie et 
d'Autriche qui le félicitèrent de l’accomo- 
dement amiable qui a tetminé la crise 
ministerielle.

liC lord maire Sullivan, de Dublin, a an 
noucé qu’il n>n appellera point du juge 
ment qui 1« condamne à l'Incarcération ; 
mais qu’il subira plutôt «a peine d «•rapri- 
nnnnement avec outw comme al clic 
était dix fols *dus grande.

LA nm BLIQI E FRANÇAISE

M* Sadi Carvot èlm présidas* dm la 
Frasa*-lastallatioa à l’djrséa*— 
Discaars dm présidant-— La mmlmm 
partau«.-La aeuvalla b au accueil 
lia à l’étranger.

it Versaii.i Ks 4—Le premier tour du scru­
tin parmi les m natcurs et les deputes 
de la gauche, pour un candidat a la nresi 
dente a donne le résultat suivant : Ferry, 

voix : de Freycinet. Ittl ; Dri*»-m, *1 ; 
Sa»di Carnot lit) ; Sultrier, 7.

Paris 4— Le second tour du scrutin 
parmi les sénateur* et les députes de la 
gauche a Versailles, •. tmedi matin, pour 
un candidat a la i re-i-: •'<■«». a donné le 
lesullat suivant : Fet i \ .Jln ; de Freycinet 
40Ô : Rrisson. 70 : et Sard ■ t'aruot, t'd 

Pendant que l'or, procédait au premier 
ballot< ge. M. PeHefan harangua un cer 
tain nombre oe deputes nui s'étalent réu­
nis sur le seuil de* chambres et patronu». 
la candidature de Sadi Carnot.

Quelques antres deputes insinuèrent que 
l’attitude fit .èisson et de Sadi-Carnot 
«‘(ait indigne «le IvpnWicains, et prir« rent 
ceux cl d* se retirer en faveur de d** Frey­
cinet qui avait le plus grand nombre Je 
voix apres Ferry.

Au troisième ballottage. WV» sénateur» 
républicains et deputes de la gauche ont 
vote.

la» vote *>«t reparti comme «ntt :
Ferry : 17'J. î- nli-Carnot ; Hfcî. De Frey- 

c»m»t : 10t). Brissot) : S2. Bulletins nuis - J.
La quatrième épreuve de bit Ilotage a eu 

le résultat suivant, badi Carnot DO ; 
Kerry, îtâ ; De Freycinet, 23 : Hrisson, lü. 
soulement 2Ûd st-uateurs et di-pur* * ont 
vot«*. Les deputes de la droite son» divi 
se* dans leur choix.

Les s«»nateurs proposent le général haus­
sier tandis que les deputes supporteiit le 
général Apper et il est certain que plu 
sieurs membres de droite supporteront 
Sadi Canioi. l^e disputé Michelin, un irr«» 
concibablr.H demnmi** de present «‘r uuemo- 
tion, mais l<> president lui a refuse. Paul 
de CassAgnac fit remarquer que rassem­
blée «*tait sévère ; M. Gauthier contesta la 
conip4*tence du president d« limiter les 
droits de l’asscmtilée.

Le ptvaident Leroyer répondit : *• Je 
gard« ma position sur la constitut ion. M. 
Michelin d'**ire reviser la constitution." 
Il refusa de nouveau la demande de Mi­
chelin. laquelle fut définitivement rejetée.

Parts 4—Le congres «lu s- et de lu 
chambre d«'s deputes pour élire un succes­
seur au président Grevy a été ouvert à 2 
heures par M. Loroyer.pn-sident «tu sénat, 
qui déclara que rassemblée nationale était 
constituée pour élire un president.

Le )>al(otage pour l’élection du président 
ccmmenea à 2.1ô heures p.m. et s«* termina 
à 4.1ô heures. Sur mo<ion du présiiie-ut 
Leroyer, le congres ajourna à Mû lieurcs.

Le résultat du premier ballot âge a «’te 
comme suit ; Sadi CarnotéHL'ï ; Ferry, ?A2 ; 
général Saussier. 118; de Freycinet, 7t» ; 
Apper, 70 ; Brisson, 20 ; et un aut re cau- 
«iidat 20 ; de Freycinet e! Ferry se retirè­
rent en faveur de Sadi Carnot.

Au second b;«Ilotage, Sadi Carnot reçut 
fiOO votes. La nouvelle d«i son éli’Cti- M a 
été accueillie par les cris de : *' Vive la 
République.”

\a> scrutin par lequel M. Sa«li Carnot a 
été élu president.se décompté comme suit : 
010 vot«»H pour M. Sadi Carnot; 186 pour le 
general Saussier; Il pour M. Ferry; û pour 
M, de Freycinet ; 5 pourrie général Apper 
et, 1 pour M. Lyott.

Paris. 4 —Avant le deuxième scrutin, les 
membres de la gauche ont •tenu une as­
semble»». M. Ferry annonça qu’il avait 
décidé de sc ref.ir«»r en faveur de M. Sadi 
Carnot et M. de Fieycinetfit alors la même 
declaration. t,'n ordre du jour a «*té en­
suite adopté décimant que le parti curé- 
gistraif ces actes patriotique* de renonce 
ment «»t qu'a la demande de M. Ferry R 
soit résolu de voler pour M. Sadi C’ariiot.

M. 1/oroyer en recevant le scrutin final, 
dit: “M.aSadt Carnot ayant obtenu les 
suffrages, je. le proclame président de la 
république.” Il y eut jilors des acclama 
lions enthousiaste» de ia part «le la gau­
che et du centre. M. Sadi Carnot reçut 
les félicitations des sénateurs pi des dépu 
tés.

Après avoir signé Iç procès verbal de la 
décision du congrès et avoir expédié les 
avis officiels du résultat «le l’clection, le 
président. Leroyer presid»* par les huissiers 
et suivi des membres se rendit auxappurte- 
menis privés de M. Sadi Carnot pour an 
noocer officiellement a ce dernier son elec­
tion à la présidence de la République 
française.

Il a parlé au président non vehement élu 
dans les termes suivants : ’‘ J'ni l'honneur 
de vous informer que l’a-setnhh-e nationale 
vient de vous «lire à la présidence. Je vous 
en félicite au nom du congrès et je d«*sire 
.jouternces félicitations ïnencompliments 
personnels. M. Rouvier a aüsai félicite le 
président. ”

Dans sa réponse,aux félicitations des dé­
putes et sénateurs. M. Sadi Carnot dit :

Je vous remercie de tout mon cirtir pour 
l’expression de vos sentiments et pour vos 
félicitations. Je suis reconnaissant aux 
membres de l'asseaublée oui en unissant 
leurs suffrages en ma faveur ont fait preu­
ve de désirs d«- paix et de, concorde dont la 
République française «*st animée. Mon 
désir le plus sincère est que ce grand jour 
demeure prissent à la mémoire d«; tou* les 
esprit » et de tous les coeurs. Cet te journée 
signifie «pie les représentants de la France 
pendent être unis dan* lours efforts pour 
maintenir la constitution et assurer lexis- 
ten ce d'un gouvernement stahUl..'iel if.lahn 
rient et capable de. concilier la liberté de la 
nation à rinterieur et sa dignité au dehors 
aver tons les l»ém»fices que notre pays at­
tend de la République. Encore une fois, je 
vous r« mercie. Vous pouvez compter sur 
un entier dévouement de ma paît.

M. Sadi Carnot, après avoir reçu Ion 
honneurs militaires des troupes de Ver­
sailles, partit pour Paris et y prit officii-i 
lenient posmvssion du palais de l’Elysee. J\ 
se nu-ri ensuite a sa propre résidence.

A l’Elysée, M. Sadi Carnot r«*çut la visite 
dr l'exliiresident Grevy. de M Rouvicr. et 
d'a'itres chefs réntiblirHins.

Le nouveau président a déclar«* qu'au» 
sitôt son ministère form»*, il aiouruern 
immédiatement la présente session du 
parlem •»!. jusqu’après les elections sens 
tonales vers les premiers jours de janvier.

Paris. 4—Le ministère Rouvier, suivant 
la coutume constitutlnniiell»» ofTVif sa «lé 
mission au nouveau president «*t celui ci 
demanda aux membres du cabinet de de­
meurer en charge pour l'expédition des 
afTaire.* publiques.

A Pâtis, la joie est générale les révo­
lutionnaires sont prives de tout prétexté 
pour créer du désordre.

Paris. 3—Une foule étmrm. s'cm assem­
blé» ce soir a la gare Saint Lazare, termi­
nus du chemin d«» for de Versailles, pour 
attendre l'arriv#*»* »l»s seintenrs «‘t «le* de- 
plites. (I V » eu beaueoujuî jiniMi.-i! ion «or 
les iNUilevanis, mais pas «b* désordres. Il 
est évident que tout le monde est uatifuit 
du résultat de l'election.

Bfki.in. J—I/éieetion «le M. Sadi Carnot 
cmnine president «ie la Républit^uc Iran 
çaise est mieux accueillir que re l'aurait 
été celle do M. de Freycinet on <lo M. 
Ferry. Le non veau président est considé­
ré comme un liommc attable qui ne en» 
sent irait qu'à regret, à *<• prêter a drsrotnhi 
liaisons de nature à entra"i- r une gu«*rre 
européenne. On croit aussi qu'il lui s«*ra 
impossibb* de faire îles alliances contre 
l'Allemagne. Ses preferences imrsomiHles 
étant peur une politique pacifique, il est 
probable qu'il s’etrorcera de s entourer <l«» 
ministres partageant ses opinions. De» 
dépêchée reçues de l’ambassade. aUcmnn 
de a 1*01 is disent que quniqu il ait ele con 
aider# néressaire de garder les approches 
de l'ambassade, tout, y a été tranquille 
pendant la pé»riod«» agitée. L’absence com­
plete de toute démonstration ami aile 
mande et la non réussite des flort» #le 
Paul Déroulède et «rautres pour provoquer 
une ebullition patriotique, semblent indi­
quer la disparition, du moins pour un 
temps, du senti ment de la revanche.

Paris, 4 -Le nonce papal en France a 
reçu instruction d'al.er rendre visite au 
•onveau président et d'établir immediate 
niant avec lui des relation» amicale» au 
nom du Saint Siège.

Rjm», 4—Le» journaux ici M citenf a 
nation français»-un sujet Je eV« t««ie lu 
president Sadi Carnot.

Saint Pm-Ksnoritu, 4 — L’éjection du 
pvM»id«*r«r Sadi rarnot s pto#tuir une excel­
lente impiXModon ici. 1 attitude lu parla 
ment français durant la rrise a»t approti- 
vea com me r.yant Hé digue.

Tcvpératwra
Toronto, 5. 1 hr. a.ni.—Une déprc««ion 

coût re inaintanaiit le* lac*, acrompagm-e 
eu pluanmis endroits dans Ontario de 
vent* fort» et tempête* moderee*. Le 
letup* e*t plus doux et pluvieux dans les

firoviuces d’Ontario et de Qu«*l*ec. Dans 
e* provinces maritime*, le temps «'St c< m- 
p;:r.«tivcmenf doux cr nuageux, mai* «tans 

Je Nord Ouest la mission sf liante avec 
beau temp* et tem^verature plusieurs de­
grés au dcfe-ouH de zéro.
Probabilité* pour le* prochaine* vingt 

gunire heure*.
Haut du Saint-Laurent—Vent* du sud 

et de l'ouest ; temps doux, en partie nua­
geux a nuageux, av«*c pluie* occasion­
nelles ; temperatures plu» ba*»c* aiileui*.

La jeté#
J.es membres du comité de Hnondati n 

sc ►ont reunis, samedi, sons Is présidence 
ii i|. IVct.cvin Grenier: Pn-sent*. les 
et in** ins Donovan, Wilson et Hameliii, 
ain ,i que M. Ethier, avocat de la cite, et 
haint (Jeorge. inspecteur de la cité.

A l'ouverture de la seance, M. Saint- 
Georg-.* soumet le rapport qu'il a préparé 
a lademoodadu aoailté. Ii «üt qn'll a d* 
site la jetee. Il a vu sept tonilvereaux et 
huit hoiumcs a la staiion des pompes a 
Sainte Cuu«‘goiide. B a aussi compte lit) 
tombereaux faisant 4ÔU voyage*, aux gla­
cières, a l'est du pont Victoria. l.a terre 
glaise est gelee. Il trouve que le prix donné 
eux ouvriers n'est pas assez «levé, line 
voit pa* la possibilité de terminer res tra­
vaux a temps. H recommaïuu* au comité 
d'entreprendre lui meme cet ouvrage eu 
chargeant le* extra* a l'entrepreneur. Ce­
pendant. il ne croît pas que la cite puisse 
s'engager a terminer le* travaux a temps, 
vu l’état avancé d«* la saison. En conse­
quence, on devrait tenir l’entrepreneur 
responsable de toua les dommages encou­
rus dar la non exécution d<?» travaux. Si, 
cependant, le comité d«*cide de p.-rmett re 
a i entrepreneur de continuel les travHux.il 
suggéré qu aucun rgent ne lui soit paye 
pour les travaux à I est du pont Victoria, 
car là, la terre est gelee et massée irivgu- 
fièrement.

M. Ethier soumet alors au comité la ré­
ponse de M. Basticii à l’avis officiel qu’il 
lui a «mvoy», la veille,, sur les instruction» 
du comité. M. liantien proteste contre 
l’action de la oit«», et prétend «jue si les 
travaux n'ont pas été complétés au temps 
indiqué, c’est la faute d«? la cit«*. pour plu­
sieurs raisons, entre autres: la construc­
tion par la cité d’un canal, rue du Moulin, 
ce qui a force M. Bustien à faire prendre a 
scs ouvriers un chemin détourné ; la cons­
truction d'une maison de pompes qui a re- 
tardi- ses ouvriers ; les divers brefs d’in­
jonction pris contre lui par la cité, ce «jui 
l'a force a suspendre ses travaux; le dé­
faut do la compagnie de chemin do fer «le 
se conformer aux ordres reçus et de faire 
lever le* lisses. M. Bastien déclare qu'il 
tiendra la cité responsable d s dommages 
ou'il pourrait souffrir. Il s’engage cepen­
dant a tout terminer pour le 24 décembre 
courant, si la cité veut le laisser fibre et ne 
plus l’interrompre dans ses travaux.

Apre* une longue discussion, le comité 
décide de donner trois jours à M. Bastien 
pour lui permettre de prouver qu'il a réel­
lement l'intention d'augmenter le nombre 
de oes ouvriers et de pousser les travaux 
avec plus d'activité.

Le comité s'ajourne jusqu'à lundi après- 
midi ; alors ii recevra le rapport de M. 
Saint Georges sur 1 état des travaux de la 
jet«*e.

NE LAISSEZ PAS
contiuuer ce rhume que vous avez. Vous 
croyez, que ce n'est rien, mais il peut vous 
conduire au catarrhe, ou à la pneumonie 
ou la consomption.

Le catarrhe est dégoiitaut ; la pneumo­
nie est dangereuse ; la consomption est la 
mort même.

L'appareil de la respiration doit être 
conservé dans un état sain et libre «le tou­
tes obstructions et. matières offensives; 
autrement vous aurez du trouille.

Toutes les maladies de ces parties, la 
tête, le nez, la gorge, les bronches et les 
poumons, peuvent être guéries radû'ale- 
menî par l'usage du liosehcc's German 
Syrup. Si vous ne le savez pas encore, 
des milliers et des milliers de personnes 
pourront, vous le dire. Ils ont. été guéris 
par ce remède et “ ils savent cc qu’il est 
par eux-mêmes.**

Bouteille, 75 cents, seulement. Deman­
dez ù aucun pharmacien.

—Un vol des plus audacieux a en lieu 
l’autre soir vis à vi* l'iiôtel Murray, rue 
des Commissaires. Le conducteur de 
l'omnibus était à charger sur sa voiture Iiï 
bagage de ceux qui prenaient le train de 8 
heures p. m. Il d«*posa pour mi instant, 
une valise sur le trottoir mais à peine 
avait-il détourné la tête qu«'. la valise dis­
paraissait. Le detective Robinson a été 
notifié de ia chose.

— MM. Mathieu et Gagnon annoncent 
une grande, vente a reduction pour cc 
mois ci. Si nous en ingeons par les prix 
allie * dans leurs vitrines, les avantages 
sont immenses au No 1505 rue Nntre- 
Dam . 88-j»o

—Los membres de l'Association nthléti 
que de Montréal ont décidt» «l’organiser un 
parti à travers la montagne afin défaire 
des recliercbi*» pour voir si l'on ue pour­
rait pas retrouver M. Rose disparu depuis 
plusieurs jours et quo l'on suppose avoir 
été victime do quelque guet-apens.

ARGENT COMPTANT, A CREDIT
Nous venilons a toutes l«*s conditions: 

tout le monde peut aiheter chez nous. 
c’«*st le t«*inps de venir choisir vos fourru­
res ; nous en avons un assortiment inépui­
sable. Venez.

Chs. Desjaruins & Ci e.
1537 nie Sainte Catherine, 

Aux Trois Chevreuils 
Montréal.

—O» parte, à t'bôtcl de ville, de* ta for- 
rnsMon d'un dépnrl«*!nent de travaux pu­
blics (|tii comprendi ait le* deparjrnient s «le 
IVfiu et des chemins, ce qui remédierait 
aux malentendus qui surgissent entre ces 
deux branches du service municipal.

AUX SOURDS
Une personne guérie d’nno surdité rons 

tante de 23 ans par lYmploi d'un renunle 
tics simple «*n enverra la description gra 
lis en français à quiconque en témoignera 
le desir. S'adresser,

NieH0L90N, 177, MacDougal S:« et.
■ i \*-u - 5 ork»

— L\t»*c*»bl«;e «les marchands de rlaques. 
cnnvoqins* pour hier après midi, a t.-i salle 
d»* U’iiion Sa'») Joseph, rue Ssinte-Ca- 
theunc. pour considérer l’opportunité d'é­
lever le |»nx do retro marcha..disc a ôté re­
mise a cette après midi.

BOKARA
Capot» et Manteaux de bokara par ren 

tain»-* chez Fraucieur et Sainte-Marie 140!) 
rue Sainte Catherine.

—T/ex crhevin Clemlenning a qui on a 
demandé de se porter candidat pour la re­
presentation du quartier Sam' Antoine m 
conseil de ville a accepté. Cm. dit que l ex 
rehevin Hood sera aussi candidat dans la 
même quartier.

—Nous al rirons l'at tention de nos lec­
teurs oui sont troublés par les mouches 
sur l«» fait que M. Snrveyer.lôHd rue Notn» 
Dame a reçu une consignation d'éventail* 
a mouches pour mettre sur les tablée a 
dîner, auprès des malades, ou même afin 
d'être tranquillea loraqu’ile liront notre 
Journal» 214-juo

CITY HOTEL
1919 * 1914 R«« Wetre-D*»#

MON TR K Al»

Cet Roi»! Qui Tient de subir de» réparntioe:» 
et ogrAnditf'enicnt* tu* iuieoriOMt* » loule- le* 
suieiionilieti.- moderne' c( e*>t un «ie* nieiMour* 
de h* ville. Il peut laciteinent «•.ommoJei là*

K*u#.«*un.«.rt-. l.e* cluiiiiurie **ont confort.«bJv», 
isbli* ci le -.»rvice uc l ii»>eiu lien Adeairer.

I). h oninit-e» «»; «le* voiture* à !■ .g.«gel «i»-*eiit 
! 1 hôtel a 1 smvee ci le depart «1» tou» le» train» 

et «Je* bateaux.
I. C GRANT.

r ►cri l )*■ ut*»iet « r.'

CHATEAU>RAMEZAY
—----

Lephi»vle«>T n'OnMinent hi'ioriqae de Mont- 
trèal. am ienu* r« Mden«*c «b** gourer- 

peur» franc.»i». ITS.
RESTAURANT FASHIONABLE

Coio de U rince J»cone» Cartier et de )» rue 
Notre-Dome. Montreal, 

fünlons m rii««»u«* <•«•«» 4 lirul*.
; Tir»de§ meilleurs crus. Lloueursatclfsree
i **ch0"‘- J. nkviu.k.

ÎVopnelttirêkianv.—

1 CHARPENTE"”0
DRE nmd. rendu et Poteaux a ci H,

; bois de sciage ;;kriï*.EKVr»
Bsiché par

D. PARIZEAU
Coin de» rue» Craig et St Denis, en face «1 u Car 

re Vigor,ci No Û14 rue Digsucbet!«*ie.
SI innr» • le ia 8s

BOIS DE^SCIACE
0. DUFRtSNEjr4 IRÉBE

2«>HH — Ku« Notre-Dame — 2388
Kt aux BASSINS DIT CANAL. Pied de 

lu rue Guy.
(Rois franc pour Voituriers) 

TELEPHONE No 134. MONTREAL.

Scieries ùSoutli DtirJiain, P.Q.
Il août—1 a

A. HURTEAU & FRÏRE
MARCHANDS DK

BOIS DE SCIAGE
C^* 92

RUE 6AXGUIXET, MONTREAL

CLOS :
Coin de* Rues Snnguinef et Dorchester 

1ICLKPHONE No 1(*C.
Bassin Wellington, en face de* Bureaux 

dn Grand Tronc 
TELEPHONE No HiH

BOIS! CHARBON !
.ürxis Patpiiaude ii tic.

MA ilCTI.VXDS DR

CHARBON ET BOIS
De toutes sortes,

EN GROS KT K N DETAIL,
No 359 KITE CRAIG,

Vis-à-vis du carré Viger,
Téléphone No 1053*

BOIS ! CHARBON !
_____________22 août—j 1er Dec____________

LE SI RO P
—DF------

DuBERCER
CONTRE LA

Toux, Ithumes, Itronchito, etc..

Est le meilleur Sirop connu jusqu’à 
cc jour.

En rente chez fou* Je* pharmacien*
___  22 sept—3iu

CL A SSL T>

Tirages, le Troisième Mercredi 
de chaque mois.

Le frp/ii me tirage nu usuel aura lieu !e

Mercredi, 21 Dec. 1887
A DEUX HEURES P. M.

VA1ÆUR des LOT»

,©oo.

IKHMIERI? pERIi:
NOM EN CT. ATI RF. PT K I RIV

1 Immeuble................ . .de $5-000 $5,0001 Immeuble . «ie 2.'»00 2.000
10 'JVnaûna Montréal. «te 301 J.OAO
15 Amcuulfineiita....... «le .;no 3.000
20 Ameublements..__ .«lo 100 2.000

*00 Montre» «1 or......... .do b) S 000KOI) Montres «î nrgent...... .«le 20 :o.o«)o
1000 Montre* d'argent...... .do 10 10.000

2,147 LOI* vntunt - - 830,000

81.00 I.K HILLET

1 Immeuble................
? linuir'iltlei*.. ..........
4 .Mmilina bu tire. .

50 d'or ..
1000 Sci vices de toilette

l.to? I.ots Valant

25 Cta LL BILI.ET

LE 8F.C RiCTAlHK, ^

& E. LEFE3VRE,

Bureaux : No. 19 Hue Saint-Jacques
MONTRKAVh canada

Uillets à vendre au bureau de La Pkkssk-

ARCENT A PRETER A 5 ET 6<lo

PROPRIETES A VENDRE

Nos S5.47 er 69 ÎU K PAKTHKNATS. entre 
le* rurs Caiberine i*t Notre-name. maisuo 
toute neuve et bien finie, «lounant Mudeià «le 
on/e pour cent.

No 1 Jb4 RU K ONTARIO, er tre le» r«ie» Saint 
ChriM«;plio et St An«li-e, donnant nn loyer de 
p*-e* de treize pour cent.

S'adresser A
JLBKLANGKR. Notaire,

Il oot—Jaa nti rue Viaiiaiioo.

SI :imk
•FS LOTS
«lo $1.003 $1.000do 1.000<le ■ 1.000 i«te ■ ?.m )«le 5 5.000 j

• *10,000 i

1*1!. J. G. A. GENDREAU,
« MiBVMiKiDMaTMnrie

W R CE ST. LA CREN T. Montréal.
Extraction «le dent* van* douleurs, lientier» fan* d apré» le» procédé» le» pm* nouveaux.
3 sept—l a

A. CASNIER
CHARCL’TJCKIK PARI8IKVNK---- RKI’AS

t»UU COMMANDE

150-RUE SAINT • LAURENT-l&O
g M*pt —I»

VICTOR ROY
AKCHirtU TK

20—llii«k St. •î:tc«|iios—20

fC avril— MONIRKAI.

M.LAUZON
FM HKI'KKN KI R LATTKfK,

No. 1 «il8 line Ste Catherine

Tout ordre promptement extVuité. 19 juin la

J. Km ILE vanieu.
Ancien Here de L F cole Polytechnique. Snjs 

nieur C i ni. Arpenteur.
4-1— K t'ft' MAI N T*JA<'<|I »:*—«!

P»rvêt» d Invention. Marque» de Commerça.
n« t'oiuutnct KtrnnKar. I tniu h

dn Carré VICTORIA
o • QH7 -o

RUE SAINT-JACQUES
TELEPHONE NoCCo.

On va ch«*rchcr le linge et on le livre h domE 
Clic GRA’IIS. 24 i«o«it—1»

VETEMENTS ELEGANTS
L'on trouvrebex 1«* aonssignê nna belle variété 

dot o Mc * et taeods «luiis le* derm«*ts rouU*.
Vêtement* luit* *«ir < oti)ltiHn«t<‘. couikt tllé- 

gant u et fini iiiHiiri'a-sablo. tpccialue de cuupu, 
njutfinge et « onfcclion de

MANTEAUX POI Ii DAMES. DOLMANS.
ROBES. Etc.

REMI MAILLET
Marcbaud-Tuilleur

1412 ÎJu<» Stc. Calhorino
<?• me perle delaruo ViBiluiion.)

21 avril 1 nn

L’KASIT FAIT_ L’HOMME
Un n’ainsicm est entré dnn.^ nn «te-« bureaux 

do la British American Dyeing Oonqwnv il y u 
quelques Kemaine*. et a «icn'.andé m I on pou 
vait faire «iuel«|U(' «-bos« peur ntnélmno- non 
I»«rdcssim qn» avait per«lu In-aiieoup «Insu «-on- 
loin- premiere, mus IVioilc «*iitiii tr» ■ bonne, «m 
lui répondit «ru'ollc »e teindtail bien. Ahivh 
l’avoir reçu, il est tevenvi av«*e nu nouveau 
client et a d- elaré qu’il nous on nm«-nciait filu 
sieurs autre*, ear 8«* «mis lui demandaient 
continuellement s'il avait acb« é un p«»r«iessu* 
neuf, vu qn il était »t biqn ieim et flni.IiO»aouls 
teintuii«‘is teelmiques et nettoyours ayant un 
certificat «tans la puissance du t’anmln.

Teinturiers ayam obtenus lu médaille d'or.
ItRITIKII AMBKM'AM DYEING 40,

Bureaux—24J5 rue Notrc-!>ame. ?21 rtte MeOill
1595 rue Sie (Jatherine. coin «le la rue 8atnt 
Clu-isiophe. 17 niai—jno

X POU R RECEVOIR 2<

FRANCO DE PORT
A Ifiels 1.K FBAN4'

Tov* cvrragr» en Librairie Française, 
il suffit d'adresser le montant en 

un mandat postal d

SYLVA CLAPIN
23. RUE D’ODESSA, 23

PARIS,
1 btp-jno (FRANCK.»

NEW ENGLAND PAPER CO.,
BUREAU ET ENTREPOT

21—RUE DE BRES9LLES—23
MONTREAL.

fe#’’Ecrivez pour avoir «os Cala* 
loques.

î* Fév.—I an

— ON DONX K. —
O R A T t J T T K M K N T

-----UNE------

BIOGRAPHIE DE Ü VIE DE LA REINE
——CIIKZ~

GEORGE BISHOP,
1G7--------- line St Jacques----------160

Dan» chaque hofiede papier i nota 
Jubilé

PUIX.....................Tftct*
_10 Dec. ______ _________________J le iaTi’45

ALliÜMS rom PAYSAlS
ALBUMS

------ POUR--------

rhotogravilies, Pa) sages et Pciutnre* 

GRAND ASSORT!MI N 1' EN MAINS

Peintures encadrées à orilic
---- CHEZ ——

JjüRfOS, J’illLUI’S i ]jl!UIEI!.

) AI'K IIRI,-*. VM -KK AXTS t'K T.tMlI’S 
U» ANUS KT IMI ItlMh ' PS

1755*1757 RUE NOTRE-DAME
MONTREAL

GEORGE YOB
(Etabli depui*. .13 ans.)

PU<nihipr,Fei*bliinf 1er (.’oovrcnr, 
MARCHAND POKI.KS
Battis jHirtatifs, Ferblanteries en général, 

et Coutellerie».
^loulus ii BlanC Manges, Gelée», Galanti­

nes, F. te.

Po«eur d'sppsreiis d» cbanilos» a air chaud 
et S vapeur, appax-il «Je Ventilation pour mai 
son* cl salins publiques. Je me charge ausei du 
monts»e «ie* poêles ot tuyaux.

Toute* commaudu» exécutée* avec soin et 
promptitude.

250« RUE SAINT-LAURENT
MONIRNAL

Téléphone Ko 897 18 topt-juo

AMOUR JT GRIME
L edition sjicuiale do quinze 

miJle volumes du innpniiiquc 
feuilleton puldié pur La Pke*&e 
AMOUR ET CRIME est 
éjuiisee, mais il nous arrive de 
tous côtés de nouvelles deman­
des et c’est pour y satisfaire 
que nous avons commandé 
une nouvelle édition qui no 
pourra'pas être prête avant 
une quinzaine de jours ou tiois 
semaines au plus.

Comme ce nouveau tirage 
est forcément limité, nous 
prions nos lecteurs de nous en­
voyer leur ordre le plus tôt 
possible.

Nous tenons à la disposition 
du public le second volume 
LA HAINE dont il nous reste 
encore quelques exemplaires.

Prix, 15c le volume, franco 
dans tous les bureaux de 
poste.

Envoyez vos commandes le 
plus tôt possible, afin d’éviter 
rciicombrement et les retards.

S’adresser à

, BESSETTE & CIE
1540 ^

RUE NOTRE DAME
itoln: las ». ■*.

No 42

Ii FEME Oül TUE
x\v

(Suite.)
Llb* lâcha ).« niai n do sa incro. et brisée 

par «•«* cri. retomba, les bras pendants, la 
tête abandonnée, sur les ci'Uasiii» du di­
va». Rallia demeura quoique* instants 
interdite et comme anéantie. Elle passa 
sa main sur sou front, rassemblant ses 
idées. Fuis, tout à coup, la scène chan­
gea. RaMa *e jeta à genoux devant «a 
Idle, 1 entoura de ses bras, la sel r i sur sa 
poitrine, couvrit de baisers sou front, n-s 
yeux, h«*s lèvres.

—M«*n enfant î disait elle, mon Augé- 
lin:*, mon ange, ne t évanoui-* pas encore ! 
ne soutire pas. ne me fais pas soiifliit' ! Tu 
as raison, je n'ai pas vu ce quo je faisais, 
j aurais «bj deviner, j'aiirais dû compreu- 
dre. Mais aussi, toi, tu ne disais rient 
l*our«|iioi ii*-tii niam|ue du confiance f Kt 
envers ta mère t

—Kat ce <|ue je savais? s écria Ange­
lina dans un sanglot.

—C est juste, dit Raids, tu no te com­
prenais pas toi même, nia pauvre inno­
cente enfant î Tous les Dut* s«*nt de mou 
côté. Comment les reparer k present l Que 
faire t

Angélinn se rodrees* avec épouvante.
— Ah t s’écria-t-ellu, est «’e que vraiment 

il t«» serait impossible nialnteiiaut d'empê­
cher eet Milieux dii-d ?

— Non, non ! rassure toi I dit vivement 
Balda ; c’est dithcile, mais ce n'est pas du 
tout impossible, tu me haïrais ! ear tu l’as 
dit, que tu um haïrais, méchante !

— Dripü, éc«'Ute, si tu me tuais? dit 
Angelina du ton d'un enfant. Je te haïrais, 
poutijuoi l parce quo justement je t'aime, 
et autant que je t’aime. .. .

—Tu me haïrais trop, alors ! ht Balda 
avec un sourire. Allons ! n'aie plus do cha­
grin. Remeth-toi. Tout s'arrangera. 11 ne 
♦aut pas, non, certes, il ne faut, pas main­
tenant que ce duel ait lieu ! H n aura pas 
lieu, ./ü te le promets, je te le jure.

—Tu en est bien sure t dit Angelina ; tu 
en répond» ?

—.F eu réponds. Je ne sais fits encore 
comment je ferai ; j’aurai de la peine . ces 
hommes, quand ce «ju’ils appellent leur 
honneur est en jeu, ils ne sont, pas com­
modes à tenir. Mai», tu ne te trompais 
pas, j’jii quelque action sur M. de Maugi- 
ron. H faudra bien «ju'il me cède. Au 
besoin, je. ferais intervenir.... Eii(in,quels 
que soient l«*s moyens, quoi qu’il en doive 
coûter, ce que tu ne veux pas ne sera pas, 
ma fillo.

--Ah ! mère, s écria Angelina so jetant 
au cou de Raid», .ue tues bonne ! Bar- 
donne-moi ! je t’aime !

— Eh ! c’est toi qui as h inc pardonner, 
et qui me pardonnes en m'aimant î dit 
Balda.

La mère et la tille demeurèrent, un mo* 
ment dans les bras l’une de l’autre, con­
fondant leur» baisers et leurs earessos. 
Puis Angelina, se dégageant doucement de 
l’étreinte :

—Mère, dit ( île. tu te rappelle», n’est- 
ce pas, «pie le rendez-vous est pour demain, 
ou plutôt pour aujourd'hui, à la première 
heure ? Tu y penses 1

-~Oui, j’y petite, reprit Balda en sou­
riant. 4

—Tu sais ce «pie tu feras ?
—le sais ce que je ferai. Seulement, 

nous sommes au milieu de la nuit, et il n y 
a rien a tenter en cc moment, tu penses. 
Mais par bonheur, c ost l’été, ot il fait jour 
de bonne heure. Pc bonne heure on agira, 
soyez tranquille, mademoiselle.

—.Fc te le disai& bim que tu peux ce que 
tu veux !

—Pour toi, oui. Mais, enfin «pie je no 
tn égare pa». n’ai» plus do secret p«nir m«»i, 
entends-tu ? Ouvre-moi toujoui» ton c«eur ; 
j’y lirai mieux «pi» toi-même.$i j'avai» su 
il y a «les cFiosas «pie j« ti'a«irai» pa» fait* 
N'importe, ajout» Ralda, répondant à «•* 
peiuée intérieure, rien n'c»f. comprotnis.ot 
tout peut se réparer encore. Mon plan et 
mon but sont changés, voilà tout.

Angelina regardait sa mère avec inijuiê- 
tude.

- - Chère mère, lui dit-elle doucement, 
pense à ceci : je te «himandij d'empêcher ce 
duel, je ne te demand* pas autre chose, 
truand cette crise sera paaaé**, heurouso- 
inen t passée, j» crois qu i! vaudra mieux,

toi» tu, ne paa U mêler d# diriger oe 
d'arrêter le» évênemeuU ; cala port# 
malheur.

— Laisse-moi faire, enfant, dit Balda 
ru sourient ; comment eaux-ta savoir 
quelque chose de 1a via, toi qni ne sais 
rien de ton c«eur 7 J'avais fait la faute de 
ue ne pas y regarder à ta place. On est 
toujours un enfant pour sa asêre. Je ne 
retiechi»s»is pas que tu ee Brésilienne 
comme moi, et que j'étais plus jeune que 
toi quand j si aimé ton père. Je n’ef 
jaiiMi» pu etre heureuse, mais j'sntenda 
que toi, tu le sois. Tu le seras. Tu as bean 
t ignorer, je vois bien que ta aimes le 
docteur Robert.

—Mère, reprit gravement Angelina, Il 
m est échappe tout b l'heure un mot, nue 
je regretterai» et que je reprendrais, il ee 
mot avait réellement pu t'apprendre 
quelque chose; maie tu m'aa laissé 
en t endre que tu ne te doutais ds 1a vérité, 
et j ai U certitud# nos «tu an sais plue 
encore que tu ne le die. Ne noue déguisons 
d«*nc rien l'une à l'autre. La vérité, c’aal 
que le docteur Robert aime Lucia, at que 
Lucie l’aime.

—Maie, dit Balda, »i aile épouse M. de 
Meugiron f

-Elle u'épousera jamais M. da Maugi-
ron.

—Tu n'en sais rien 1 ta n'en peux rien 
savoir F s'écria Balda. J# te dirai à mon 
tour ; ne te mêle pas des événements. Le 
docteur Robert, à ce qu’il me semble, te 
parle amicalement î

—Oh 1 oui 1 dit Angélina avec ravisas* 
ment.

Elle ajouta, les larme» aux yeux î
—Sais-tu qu’il me diaait en partant ton! 

k } l,e,ur® encore : •• Adieu, ma petite 
amie I ” Il est très bon pour moi. 11 m'ee- 
time beaucoup. 11 »e fie à moi, ah 1 commet 
il a raison ! Ecoute encore ce qu'il m’a dit 
un jour : ••Voue été» une adorable jeune 
fille : vous uninsez à toute l’ingénuité de 
l'enfant le grand cu»ur de la femme."

— Il t’a dit cela ! s’écria Balda avec joie, 
il to parle avec cette amitié ! Ah ! touteat 
bien alors. Je crois qu’il ne m'aime pas 
beaucoup, moi ; c'est égal, je l'aime, 
puiHiju il t'airno. Kt si Lucie était k un 
autre, «piYst-cc donc qui empêcherait qu’il 
fût à toi l Tu es c«*nt fois plu» belle que 
cette p«nipéo. Oui, oui, tu as beau nie 
fermer la bouche, j«i dis la vérité! U 
t’apprécie ce que tu vaux ; tu en e» fière, 
tu as raison. C'est un grand c«cur, lui 
aussi. Tu s«'ias heureuse, je te dis I il lo 
faut, jo le veux ! Kt si iiioi-inêmo j'étais 
im obstacle, oh ! cela no durerait pas 
loiiutmuj»*, va ! c’est si facile de mourir !

—Mourir ! toi ! s'i&na Angelina, mourir 
pour moi ! ne dis donc pas do choses 
pareille* !

—Ah ! bon Dieu ! fit Balda, ce n’est pas 
la peine d’en parler, tu as raison ; je to 
donnerais nia vie, mou pauvre ange, que 
je note sacrifierais pas grand’chose ! Mais 
laissons cela. J’ai à réfléchir et ù agir. 
Rentre chez, toi : et pour l'amour de Dieu, 
pour l'amour do moi, repose-toi, dors en 
paix, ti«'-t«*i û ta mère. La vie de l’homme 
qu'aime mon enfant est désormais sacrée !

(.1 continuer)

D«. A. J. B. ROLLAND
Mnlfitllea «les Oreille*, du Ne», «le 

la irorg;* et «tn Larynx.
CONSULTATIONS Tou» les jours, do 2 à 

5H p.»»». Bamofii <•«« 10 a 1211.111.
1643—m n nti:. CA imwiNE—1648

13 niai—1 a

CHAT SAUVAGE
Capots de chat sauvage par centaines, 

au prix du gros chez F rancœur et Sainte- 
Marie. 14fil> rue Sainte-Catherine.

—Un j«Mine garçon âgé dr. Il ans, nommé 
Octave Massé, <|ui est venu de Saint-Lin il 
y a quelques jours et a hrisé une vitre 
chez M. Hebert, rue Saint Dominiqne. a 
été condamné jjar le Recorder à deux aus 
de Réforme.

TELS TURK ARTISTIQUE DECORS, 
ETC., ETC.

MM. Beaulieu et Rochon, les peintres 
dérom leurs bien connus, fout une spécia­
lité «fi* la d«‘coration des églises et cha- 
pelles. fres«iues à la cire ou à l’eau, ta­
bleaux sur toile à fresque, en couleur et 
grisaille dorures et sculptures de tons 
g«*nrcs,décors de salons, salles à diner, etc., 
des jiIaiih et estim«'»s sont fournis pour 
tontes sortes de décorations.

MM. Beaulieu et Rochon se chargent 
aussi de ia peinture des enseignes, vitri­
nes, etc.. Bureau et atelier : 586 rue 
Mignonne, Montréal. 132-la

—M. Honey, protonotaire, vient de célé­
brer le Ion anniversaire de son entrée an 
palais d«» justice, comme employé. M. 
Honey est passé, nu Canada avec son père 
et sa mère eu 18J2. Il venait de Plymouth 
Angleterre. _____

—Les remèdes prépares par Dame Des­
marais et Lacroix sont bons en coût temps 
et en toutes saisons. Quelques-nns crai­
gnent les purgations durant les chaleurs, 
mais cette crainte qui est légitime en ce 
qui r« .'ïrd«* Iteauco tp de purgatifs n’a pas 
sa ru• ou d'être par rapport aux purgatifs 
de Mme Desmarais et Lacroix. Ils sont nn 
excellent préventif contre les maladies 
causées par les grandes chaleurs et chan­
gements subits de. la température, telles 
que choléra, épuisement, froid, etc., etc., 
et aucune maisou devrait ne pas en avoir 
une bouteille, en cas de maladie subite.

Faites attention aux certificats que noua 
pu blions dans ce journal tous les mercre­
dis et samedis.

Mmr Dkrm a rais-Lacroix.
Coin des rues Mignonne et

32-jno Sainte Elisabeth*

—Samedi, le coroner a tenu une enquête 
sur le corps du jeune fils du Df Alloway 
qui a été tué d’un coup de feu. I^a balle 
avait traversé le cœur. Un verdict de 
mort accidentelle ” a été rendu.

MARCHANDISES D'AUTOMNE
Nous avons visité rétablissement detail* 

leur de M. J. W. I>anioutagne, au No 1628j 
rue Notre Daine, et nous y avons remarque 
les marchandises le» meilleures et les mieux 
assorties que nous puissions trouver dans 
tout Montréal. I/e choix des étofTes et 
tweeds français, anglais, écosssais et ca­
nadiens, a été fuit avec uo goût vraiment 
ex<iiiit.

M. Lamontagne tient uo assortiment v*. 
rié «pii Jui permet d'otirir au public loua 
les genres de marchsmlisc.s possibles, et 
cela a des prix qui engagent à retourner à 
ce magasin. Depuis que M. Lamontagne 
sYst établi sur la rue Notre Dame, non- 
seulement il a su conserver l’excellente ré- 
l'«:i 111i«»u qu'il avait déjà pour la coupe élé­
gante des habits, mai* n«)c«u*e il s’est fait 
une rc.vmeiéf qui lui a attire la meilleure 
clicnieJc de la ville et ds la campagne.

12 avril—la

L* memier train du chemin de fer ém 
■ iiiharuois à Sainte Martine «est arrivé 
,cmtre«li w Resubarr.ois.

1/inauguration oflleieila de la nouvelle 
ligne aura lieu daus quelques jours.

Avis ar* ménkh.--Ou devrait toujours 
administrer !e Sirop Adoucissant 01; 
Mme Winsi.ow aux enfants pendant In 
périod»* d«- dentition. O sirop calme J’en- 
fan*, «moût les g«‘.icîves, soulage toutes 
les d<uileuis, guérit, la colique m c’esr le 
ren.«-de le plus eflioace contre la diarrhée» 
Prix, 25 cts, U bouteille. 2U août—4a
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La contestation de l'honorable Al. G a- 
FUouv aacratairo provincial, a été run*
▼oyéa fAuta da prauva.

La IdgialAtura du Manitobn aat mnvo- 
qAda pour la 12 jAnvier. Deux députés 
conaarvatfurs, AIM. L**hcocU et Prender- 
gMt sont déterminés, parslt-tl, h fane de 
Toppotition au niiniHtéra Norquay

Cne curieuse décision, et qui prouve 
jusqu’à quai point la preaae est protégée 
Aux Eteta-l nia, vient d’être rendue par 
1a Cour Suprême de l’Etat de l'Illinois.

Voici le fait: Le propriétaire d'un 
journal poursuivit une trentaine d’abon* 
nés pour non paiement de leur abonne­
ment ; deux d’entre eux payèrent, les 
vingt-huit autres s'arrangèrent de fayoti ** 
na rhn avoir K eux quand lea huuutiers 
iraient pour aaiair leurs etlets. Le proprié­
taire du journal les fit arrêter et condam­
ner pour larcin, à &3U0 d'amende chacun ; 
oette condamnation a été confirmée par le 
tribunal supérieur da l’Etat.

Si cette loi était adoptée au Canada 
l'abonnement aux journaux serait payé 
bien plus régulièrement.

On sait qu au Danumark l’agriculture 
est très avancée. Voici comment on s’ins­
truit. Las jeunes gens qui se destinent 
à l’agriculture sont placés chez les fermiers 
du royaume pendant deux ou trois ans 
aoua la direction de la aociété d’agricul- 
ture royale, lia restent une année chez 
cea fermiers comme apprentis, en recevant 
un mince salaire à part la pension et le 
logement. Au bout de Tannée, l’apprenti 
est tmnféré dans une ferme d’une autre 
partie du royaume, et il passe sa troisième 
année encore dans une ditféientu ferme 
dana un district où se pratique un autre 
genre d’agriculture.

La aociété royale donne, dès le début, h 
chaque apprenti un certain nombre de 
livrée agricoles, qui deviennent sa pro­
priété à l’expiration des trois ans. Les 
apprentis font rapport à la société à des 
Intervalles fixes, et de ces rapports et des 
déclarations des fermiers où ils ont tra­
vaillé, la société juge de leurs progrès et 
accorde les diplômes en conséquence. Les 
jeunes gens reçoivent ainsi une connais* 
aance approfondie de toutes les dilicren- 
tes branches de l’agriculture, mais ils la 
gagnant bien, car ils sont occupés à de 
durs travaux de 4 heures du matin à 7 
heures du soir.

B. SARI-4 ÀRAOT
President de U Hépetllqme Française

Le résultat de l’élection présidentielle 
qui vient d’avoir lieu eu Francs e*t un 
coup d* suri irise.

L’attention du monde ei.tier était 
concentrée sur MM. de Freycinet et 
Ferry qui aemblanqit avoir le plus de 
chances de réussite ; si la nouvelle du 
l'élection de M. Sadi-Caruot a lieu du 
nous étonner un peu, nous devons aussi 
en être satisfaits, car tout s’est passé dans 
le plus grand ordre et les révolutionnaires 
n’ont pas pu trouver le moindre prétexte 
pour créer du désordre

MM. du Freycinet ut F^rry ont agi 
avec sagesse en *e retirant eu faveur de 
M. Eadi-Carm* et il* ont prouvé qu’ils 
effaçaient leur personnalité duxant Tinté- 
rét public.

Voici quelque* détails sur le nouveau 
Président do la République Française, 
quo nous empruntons à Yapeteau •

Le dictionnaire des contemporain* nmi* 
fenrnit 1rs détails ttnivant* sur M. .Sadi 
Carnot, h* pn-Mulent nouvcllentent élu de 
la république frsiivsiuo *

Cakvot Marie François Sadb Ingénieur
fiançai*», «h pnu-. fib a:n*\ de Cainol liai 
raie-Hi|»i*>lytef) ne a l.im g*-* le IJ août 
!KI7. entra * Tecole |M»lyl ce’inique, er. J>-»7 
avec le numéro cinq, pui* « l’Ecole des 
pout* et chaussées uver U* numéro un. Il 
en sorti Je premier en l.'ASl, et apré* avoir 
etc quelque temps strirtaire adjoini du 
conseil de* pom* et chau*s«TH, fut nomu é 
ingénieur à Annecy. J.e 10 janvier 1M7I, il 
devint j.reiei de la Seine liil* rieiire et roui 

liftnaire exiraïuiiinairs charge d organu-er 
lu défende luit tonale dans le* trois depar­
tement» de la Seine Inferieure, do l'Eure 
ft du ('ub ados. Elu roj rescntHiil de la 
Yde-d Ora l’Asscmblee Nationale, le ^ fe- 
rier 1S71. le troisième sur huit, par 41,711 
oix ; il prit place h gauche, se lit inscrire 

au groupe dit -le la gauche ivpuhitraiuo 
et en devint secret h iro. Il vota pour » ou 
e* les u.esiire» lemiant a l'etablisseuieut 

finitif de la Uepuhliqiie et adopta Ten- 
semhle des lois roiislitntlonneJlea. Il se 
présenta aux elertioiis generales du 20 fe- 

lier IH7d. poni la t liamure desdefuité^s, 
dans la 2e circonscriplion de 1 arroi»dis*e 
ment de Beaune, et fui élu par 7,0 ’'' voix ; 
outre â,7t>0 environ, réunie* pur ses deux 

concurrents.
II suivit la même ligne politique à la 

nouvelle Chsmbre. dont il fut élu sec re­
al re, et apies l’acte du 11» mai Is77 il fit 

partie des M-q deputes des gauches réunies 
qui refus, rent tm vote de confiance au mi­
nistère de Broglie. Aux élections du I I 
octobre suivant, il fut réélu dans ht même 
irronari iption. par 7,’>SI voix contre â.îJ24, 
hlenns par le candidat officiel, M. Benoit 

Cliampy filn.
M. Sadi Carnot »Vst fait remarrpier dan* 

les discussions spéciales concernant les 
trnvrmx publics, principalciiierit les che­
mins de fer, la navigation intérieure etc.

Il lit partie à plusieurs reprises de la 
commission du budget et fut choisi par 

Ile en l^T*. comme rapporteur du budget 
du ministère des travaux publics. Un de­
cret du 2d aorit de la ni qm* .inné** le nomma 
soiis-seriériire d’Etat de ce ministère On 
lui doit tire traduction de l’ouvrage de F. 
Stuart Mill : “La Revolution de RIS et 
ses détracteurs (l.S7n, in-Ifif.”

En 1880, il prenait la direction de» 
travaux publics, qu’il abandonna en J882 
pour celui des finances dans le ministère 
Ducierc. Au retour du ministère de 
Freycinet au pouvoir, le 8 janvier 1880,

La chambre de commerce d’Oswego, a 
récemment tenu une assemblée à laquelle 
MM. Wiman et Butterworth ont soumis 
leur projet d’union commerciale.

M. Rathbun, grand marchand de bois, 
de Deseronto, Ontario, fut appelé i 
adresser la parole ut il combattit éloquent 
ment le projet de Tunion commerciale, 
m*»* il démontra habilement les avantages 
qui résulteraient pour les doux pays d’une 
réciprocité limitée.

En combattant Tunion commercial il 
dit que lee Etats-Unis voulaient obtenir 
l’entrée libre de notre marché parce qu’ils 
ont un surplus de produits à exporter.

Après avoir démontré d’une manière 
aussi claire combien le projet de M. Wi 
man ast impraticable, M. Rathbun, ex 
prime l’opinion que la réciprocité pour 
l’échange des proouits naturels serait 
avantageuse aux deux pays :

•* Pourquoi, dit-il, ne pas satisfaire les 
besoins d# vos manufactures des Etats 
Unis de la Nouvelle-Angleterre et de la 
•ôta du Pacifique et leur accorder le bé 
fkéfice de l’usage illimité des immenses 
dépôts de charbon de la Nouvelle-Ecosse 
et de Vancouver ? Alors le Canada fera 
pour votre oharbon bitumineux de TOhio 
et de la Pennsylvanie ce qu’il a fait avec 
votre anthracite, il le laissera entrer sans 
droits de sorte que nos steamers, no# 
locomotives et nos usines du Canada ne 
aeront pas écrasés par les droits. L’Ohio 
et la Pennsylvanie de même que la Xcu- 
velle-KooBse et la Colombie Britannique 
an bénéficieront. Arrangez-vous avec le 
Canada pour que vos moulins du Maine 
at du Michigan aient les forêts du Domi. 
nion pour y puiser le bois qui se fait rare 
de sorte que vos moulins à moudre pour­
ront tirer du Manitoba le plus beau grain 
du inonde que vos meuniers demandent 
et que vos vaissetux sont prêts û trans­
porter.

•• Arrangez vous de manière à ce que le 
minerai canadien pénètre chez vous sans 
droits, votre marine et la notre augmente­
ront et les constructeurs de vaisseaux y 
trouveront leur avantage de même que 
pluaisurs autres branches d'industrie 
dana lesquelles Oswego est grandement 
intéressé.

** Pourquoi toutes les villes et les villa­
ges, particulièrement des places comme 
Oswego, Ogdensburg, Rochester et Buffa­
lo ne comprendraient-elles pas les avan­
tages qui découleraient d’un tel échange ? 
Pourquoi aussi ne laisseriez-vous pas vos 
fermiers refaire leurs troupeaux avec des 
vaches du Canada sans payer de droits* 
Ils en ont besoin pour leurs beurreries et 
les vaches qui endurent très bien notre 
climat rigoureux deviennent magnifiques 
•out votrt climat tempéré des Etats-Unis.

il reprit le portefeuille de ministre des 
finances qu’il abandonna j* 4 décembre 
de la même année.

La France avait eu pour présidents de* 
puis 1870 : un historien distingué, Thiers ; 
un soldat, le maréchal MocMahun ; un 
avocat, M. Grévy ; elle a alors cette fois 
un savant, un ingénieur distingué en la 
personne de M. Sadi-Csmot,

Cette élection a ramené le calme a Tin* 
teneur et il est probable que les puis­
sances européennes vont su rassurer en 
voyant que le gouvernement de la Répu­
blique est affermi sur des buses plus 
solides.

Nous voyons parles dépêches que l’élec­
tion de M. Sadi-Carnot a été bien ac­
cueillie au Vatican puisque le nonce pa­
pal en France » reçu immédiatement 
instruction d’aller rendre visite au nou 
veau président et d établir avec lu» des 
relation.» amicales au nom du Saint-Siège.

Comme on le voit, la situation est ex­
cellente sous tous les rapports.

indiscret. Tout le monde sait, aujourd’hui,
que l’Italie n’est plus fibre, *t qua sou
concours est vendu au go u ver ne tue ut de 
Berlin.

CimOfclTftJ» HIMOKKJtFS

L’étyinoloiM*- des noms de fieux, dans 
ce pays comme dans plusieurs autres 
d’ailleur», »»t souvent obscure, van-te^ 
incertaine. Nous ignorons souvent Tori- 
gine des noms qui nous sont h s plut, fs 
mi liera.

Une étude spéciale sur la provenance 
de ces noms ne serait donc pat hors de
propos.

Au peint de vue hbtorique, i« importe 
de savoir d’où nous viennent les noms de 
nos districts, de nos rivieres, lacs etc.

♦♦ *
Ainsi, 1# comté de Teryebonnc s’est 

d’abord appelé ** Ettiugfiam." Mais pour­
quoi f

Lord Dorchester avait pour épouse 
Marie, c» mtess# d’Eftnghsm. Or, lors­
que, en 1701. ce lord, alors notre gouver­
neur, divisa la province «fi- tjuefiec «n 
comtés, il donna à ces comtés des noms 
anghiir surtout. Un comté reçu son nom, 
Borcnenter. un autre c^mté porta le nom 
dess femme, née coime»se d’Etîinghnm. 
On voulait angliciser le Canada frança»1». 
.Mais les Canadiens Français, tout en ne 
reconnaissant sujets britanniques vou­
laient conser* t*r leur langue ef; le* noms 
de sourcs française. Fui» ils prononçaient 
difiicileincnt, pour ne pas dire avec répu­
gnance, l«s noms imposes pat le nouveau 
gouverneur colonial. Aussi, au fieu de 
dire le comté d’Ertitigham, ils disaient le 
comté Je In Fringalle î Warwick était 
appelé vernactilaireineut Ouuicic. C’est le 
comté de Bert.iiier.

«
• #

Presque tou» les noms donné» aux pre­
miers cantons (townships) aont anglo- 
saxons, écossais ou irlandais : W’entworth, 
Kilkenny, Doncaster, Rawdou, Kildare, 
Wottcn, Kinsey, etc.

Mais à mesure que les Canadiens-fran­
çais s’affirmèrent comme race, les noms 
d’origine française ou canadienne préva­
lurent. D où les noms que portent plu 
sieur* cantons, comtés, villes, etc ; 
Montcalm, Laval, L'Assomption, Sou- 
langes, de Sala berry, d»» Brébeuf, Viper, 
Sagard Papineau, Lafontaine, Morin, 
Joly, Chapleau, Chauveau, Labelle, Car­
rier. Marchand, Dorion, Garneau, qu1 
indiquent une nouvelle direction dans lo 
choix des noms. Presque toujours le 
nom imposé comporte un sens histo­
rique, provoque des souvenir* patrio­
tiques. ** *

La comté de Chicoutimi par les noms 
que portent ses subdivisons géographiques 
rappelle une l*mno partie de l’histoire d«i 
Canada,ou si vous l'aimez mieux, de l’his­
toire de la Nouvelle France. Les Jésuites 
nn tait des decouvertes importantes dans 
cette partie du pays - b* ^numihne de Sa­
guenay de Jacques-Cartier. — Voyez l**» 
cartes géographiques et les noms de ces 
découvreurs, de ses savants, de ces mis 
sionnaires qui reviennent à chaque instant. 
Ou voit Aibanei, Dcqucn, Dabloti, Du- 
creux, etc.

LE ROI D’ITALIE

A Tourerture du parlement du royaume 
d’Italie, le roi Humbert a fait un discours 
où se mamîciste aon orgueil et son au­
dace.

On croirait lire le cantique des can­
tiques, alors que Salomon célèbre la 
gloire de Sion ou les grâces de la reine de 
Sabbat.

“ L’Italie, a dit le roi, l’Italie, forte de 
ses armes, sûre de ses alliances, amie de 
tous les gouvernements, continue sa mar­
che ascendante dans la famille des grands 
Etats. Elle marche, maintenant, de front 
avec les premiers et ne craint plu* d’a­
voir à reculer.’

il est impossible, en présence des sen­
timents d’orgueil si peu mesuré» auxquels 
s’est abonne Humbert, de ne p;.s se rap­
peler T anecdote de ce roi d’Angleterre, un 
des prédécesseurs immédiats de Gillamne- 
le-Conquérant et d’Harold que les cour­
tisans cherchaient à persuader qu'il était 
le maître absolu et incontesté des hommes 
et dus choses.

Alors, pour s’en assurer, pour les dé­
tromper, ce roi, qui était un homme de 
sens et un sage, les conduisit, à marée 
ba*6C, vers le rivage, non loin d’ilaatings 
où devait, quelques années après, sombrer 
le royaume anglo-saxon, et s’asseyant sur 
la grève, il leur dit qu’il ordonnait ù la 
mer de ne* pas aller plus loin. f.a marrée^ 
bien entendu, ne changea rien h ses habi­
tudes, et le roi et ses courtisans durent 
déguerpir au plus vite pour n’être pas 
submerges

•Mai» ie ro! Humbert ne connaît rien 
de cette histoire. C*mme Xorcès, il 
ferait fouetter la mer, tandis qu’il est 
moins que le colosse aux pieds d'argile du 
puissant Nabuchod motor.

Ce commentaire du discours de AI. 
Crispj est singulièrement imprudent. Gn 
sentait bien .pie le premier ministre de la 
monavehie italienne cachait quelque chose 
à scs auditeurs, voulait encore abuser les 
puissances contre lesquelles ’/Italie a son- 
tracté une association de Fra Diavolo, 
avec T Allemagne et l'Autriche. Mais le 
roi, infatué ?♦. maladroit comme ton* les 
souverains qui ne se croient même plus 
hommes,- -le roi a déchire tous les voiles 
Sun ivresse amviUeygc a umiu auu urgueil

Des lieux portent d’autres noms quj 
nous sont chers h tous les titres. Laval, 
Plessis, Lartigue, Bourget, Turgeon, 
D’Auberivière, etc.

Parfois l’origine du nom, souvent son 
étymologie, sont obscures. On connaît 
Frontenac, Bu&de même qui est Tun des 
noms de ce célèbre gouverneur, mais tout 
le inonde ne sait pas d’où vient le nom 
de Boileau, d’Ashburton, de Baxton, de 
Caugnawaga, de Batiscan que portent 
certains cantons, certaines rivières, des 
paroisses, etc.

AU LOUP!

Sus au Lonp-marin !
II

i S vite)
Arrivée à la hauteur du ô?ièm« degré 

de latitude. Tannée se sépare en deux 
corps, dont Tun prend pai le détroit de 
Belle-Ho et pénètre dans le golfe Saint- 
Laurent pendant que l’autre so dirige vers 
les côte» Est de Tile de Terrenouve : iis 
en remplissent les fiords et les baies, four 
milinnt de poissons, de mollusques et de 
crustacés dont Us sont friands. Cependant 
ils continuent de descendre vers le sud 
jusqu’à ce qu’ils atteignent 1 extrémité 
méridionale du grand 1mne, qu’ils ne dé* 
liassent jamais. Us y arrivent vers la tin de 
décembre ot passent le temps des fêtes à 
la table la plus somptueuse, la plus abon­
damment »ervie qu’ils puissent désirer. 
Où pourraient-ils trouver d’aussi belles, 
d’auKST grasses morues ? D’un côté, les 
courants du pôle nord, de Vautre, le G vif 
si)cam leur apportent les coquillages les 
pins délicats et. les plus savoureux. Volon 
tiers ils s oublieraient, ils passeraient leur 
vie au sein de ces délices : mais vers la 
mi-février, toute la tribu renonce au plai­
sir, quitte la table du festin, prend la 
haute moi* et nago hardiment vers le nord. 
D’où viennent ce changement, ce dépsr» 
précipite, cette bravade à Thivur, cette 
audace contre les vents et les flots cour 
ronces? C est que 1 heure de la mater­
nité a sonné au cœur des mères, c’est que 
le» petits vont naître, et que pour leur 
donner ui* berceau et des langes, i» faut 
slier rencontrer les banquises et les ice 
bergs arrachés aux mers et aux rochers 
des terres arctiques.

Les femelles mettent bas sur et-* glaces, 
entre le 15 et le 25 février ; le plus sou 
vent, elles n’ont qu’un petit, quelquefois 
deux, rarement trois, jamais plus. En 
unissant le petit a la grosseur d’un chat 
mais su bout de trois semaines il pèse 
déjà de trente h quarante livres. Sa crois­
sance sst si rapide que vers U mi-marsjl 
a déjà atteint le poids de cinquante 
soixante livres, C est vers cette datequ il 
» J© plus de prix et que partant on le 
poursuit le plu*activement. Il porte alors 
le nom de l'-Ziifr coat ou capot blanc. Il

tfuvuvb Uvi* ^ 'la de Rngueur ;

donna de 4 à 5 gallons d’huil# «t sa peau
se vend de 50c à 75 cts.

La mère allante se» petite pondant six 
semaines,aussi lonutempa qu fis p«>i Lentla 
capot blanc. >*»n lait, d un bianc jaunâ­
tre est épais et aussi riche que de la crème.
A tort ou à raison, on pretend que c’est 
dû au lait si l’huile du u/iUs coût a des 
qualités super.turcs

Donc, durant iss six premieres semai­
nes, lea mères allaitent leurs petit* • 
mais pendant que cea derniers sont bercés 
sur les glaças, elles vont en tournée de 
pêche pour se nourrir elles-mêmes. Lea 
nn* les, de leur côté, fout de leur mieux 
pour ménager et entretenir des trous au 
milieu de la glace, qui permettent aux 
mère» d’aller et revenir sans trop de peine.
Au retour de leurs excursions de pèche qui 
leur coûtent parfois un trajet de cinquante 
a c ent milles, le» mère» vont droit au trou 
le plu* rapproché Uclcur peut. I.e» jeuue* 
phoques couvrent la glace par millier», par 
centaines de mille, et rien ne ressemble 
autant a un i-aiKit blanc qu un autre capot 
bleue. Rendant Tahsence dus mères, les 
glut**» sont parfois charriée» par le courant, 
à plusieurs mille» de distança. Cependant^ 
clii'uue mère de loup-marin retrouve sans 
hésitation Tissue donnant sur le berceau 
de son nourrisson, et jamais, dan» cette 
troupe innombrable de petits absolument 
semblables, elle n ira offrir sou lait aux 
lèvres d’un étranger. Jugez de sa dou. 
leur, quand au retour, elle ne trouve 
qu’une mare de sang et une hideuse car­
casse ù la place du petit qu’elle avait laissé 
plein de vie.

Los jeunes phoques restent à peu près 
immobile» à l’endroit où il» ont vu le jour, 
jusqu'h i’àge de six semaines, alors qu'ils 
se dépouillent de leurs langes soyeux pour 
revêtir 1a robe prétexte de l’adolescence. 
Cessant de les allaiter les mères les pous­
sent ù 1a mer, leur apprennent a nager et 
à poursuivre leur proie nu fond des eaux ; 
jusque la, ils sont parfaitement inoffensifs 
et incapables de fuir ; une plainte, un 
soupir s'échappe de leur gosier a la vue de 
Tcnueini, mais lorsque le bâton se lève 
sur eux, il» ferment les yeux et résignés 
subissent leur coup de mort.

Après leur départ on peut voir sur les 
glaces «pii le» ont portés la tonsure d’un 
blanc jaune qu’ils y ont laias-'c, un bour­
relet en forme d’ellipso. Il ino semble que 
ce poil fin et soyeux pourrait utilisé dans 
l’industrie ; je ne sache pas toutefois 
qu’on se donne la peine de le recueillir. 
Je sais bien que la graisse et la peau de la 
bête valent m eux : encore ne devrait-on 
dédaigner ce poil duveteux dont les tisse­
rands et les bourreurs pourraient bien ti­
rer un excellent parti.

Il sutfiit de quelques semaine» pour par­
faire l’éducation du jeune rayget jockit de 
manière a le rendre apte à se suffire à 
iui-uiéme. l>è» qu'il e*fc familiarisé ave- 
Télément perfide, qu’il sait y trouver sa 
nourriture, qu'il en connaît lus danger», k 
un signai donné toute la troupe quitte les 
champs île glace, avec leurs icebergs gi­
gantesques, représentant de loin des tou­
relles, des châteaux, dos villes de cristal 
pour gagner les rives sombres du Labra­
dor. où elle trouve abondance de vivres 
et des écueil»ou des échancrures où ils font 
leurs amour», au bruit des vagues mugis­
santes et des hurlements de la tempêta*, 
concert digne de ces fougueux habitants 
de la mer. Ils attendent là, que la divi­
sion qui s’est engouffrée dans le détroit de 
Belle-lsle, vers la fin d'octobre vienne les 
rejoindre pour se rendre ensemble à leurs 
quartiers généraux du Groenland.

Le sort de cette puissante division de la 
grande armée que nous avons abandon­
née au moment où elle entrait dans le» 
eaux du golfe Saint-Laurent, nous préoc­
cupe sans doute * nou* en parlerons lon­
guement tout à l'heure, car c’est elle que 
nous avons principalement en vue de 
faire connaître ; mai» avant de me sépa- 
er de la division qui fréquente T Atlan­

tique, le» grands bancs et les côtes du La­
brador, il importe que je vous fasse con­
naître la chasse que lui font les Terreneu- 
vienset les profits qu’ils en retirent. J’ai 
lieu de croire que nous y trouverons plus 
d’une leçon pratique, plus d’un exemple 
fécond u suivre.

A. N. Montpetit.

COLONNE CARSLEY.

Lundi, 5 Décmbre 1887

En voyant blanchir une mni»on. un en­
fant de trou» au* a demande ai ou allait ia 
raeer.

Nattes et paillassons Nattes et paillassons 
Nattes et pailla^Hous Nattes el paillassons 
Nattes et paillassons Nattes et paillassons

On vient de recevoir le plus grand assor­
timent de natteset paillassons qui a jamais 
et*- vu en cette ville. Une ligue spéciale 
sera vendue a J5c eu montant.

S. C ARSLKY

Tapis de Bruxelles $1.10 la verge 
Tapis de Bruxelles 81.10 la \erg« 
Tapis de Bruxelles $1.11) la verge

Cet assortiment de tapis de Bruxelles 
qui so vend a JjM.lo est certainement le plus 
parfait de la ville, étant importé tout ré­
cemment ; les couleurs et les patrons sont 
tous nouveaux et ne peuvent manquer de 
concurrence plus difficile.

S. CAR8LKY

I/annofice suivante a paru dernièrement 
dans un journal de Londres:

Ou a besoin d’un jeune homme immédia­
tement pour le commerce de gros ; il aura 
une situation permanente et escomptera 
des billets pour la maison jusqu’à 1000 
livres.—

Nouveaux tapis carrés 
Nouveaux tapis carrés 
Nouveaux tapis carres

On vient d’ouvrir un nouveau départe­
ment de tapis carrés k $1.25 chaque, quali- 
tee très forte et supérieure à toute autre.

S. CA RS LE Y

LES PLUS BEAUX TAPIS DE FINE 
TAPISSERIE, 85c

Noos exhibons l’assoi « îment le plu «grand 
et Je plus varié de tapis tapestry qui ait 
jamais été offert, prix 85c ; autre ligne de 
30c.

S. CAK5LKY

Modes
Modes
Modes

Vente 
V ente 
Venta

Prix très réduits 
Prix très réduits 
Prix très réduit»

Cher S. Carsley 
Chez S. Carsley 
Chez S. Carsley

S. CARSLKY.

(A cnvthnic.r)

REPONSE
P1n«i*Mirs personnes nous demandent si 

les rideaux en tuile décorée que nous an­
nonçons soin faits sur toile peinte : nous 
sonn/ies bien aise de dire : Oui ! et c'est ce 
qui fait leur durabilité, et de plus, étant 
montés sur nu rouleau à ressort, qui se 
meut avec toute la facilité désirable ; c>«t 
comme nn vrai bijoux : aussi, toute» les 
personnes qui en ont acheté nous envoient 
leurs amis ; quelqu'un nous faisait la re­
marque qu outre l'utilité auquel il est des­
tin**, c’est un rideau économique, qui n'a 
besoin d’aucun lavage ni repassage ; i] ne 
requiert ni cordes ni glands, c’est réelle­
ment l’article bon marché du jour qui ren­
ferme autant de qualité».

Quand les châssis ne sont pas dans les 
grandeurs ordinaires, nous faisons les ri­
deaux de hi grandeur voulues.

MaHCOTTK, PKHHAt I.T 1 T OîK,
No 1501 rue Sic Catherine, 

Coin de la rue Amherst a la Boule d’Or. 
3-5-7 dec. _____ Montréal.
Le steamer Goçrhic, chargé de grain, est 

suppose perdu ou à terre. On n’en a pas 
eu de nouvelles depuis qu'il est parti de 
Port Arthur. 

riensionr? «actions d'écoles dans la province 
du A! mit* h ci-o it od'ertes en vont» pnr encan 
puhlir aux diitc-î plus bas mentionnée-*, bavoir : 
A Manitou le b) iauvier iss». >i v\ innipcv le 17 
jrti.vi.'" iÿ&> . au l’ortagc la Prairie, le 21 jna- 
vi* r iM-v ; hi-.uidon U* Si janvier ISS» : a Min. 
nedo a lo 7 fevrier lÿsti ;

Dhim le cas ou un colon établi sur «n qnsrt 
de section de terrain compris dans la Jisto ci 
hiui* m* nt ionnée pourra prouve» à la satisfac­
tion du < oiiimlssaire des terre» du Dominion 
qu'1 ré-iduit û'/ao yirfc suret cultivant telle 
«*ecii<»n. en ignorance «lo l*»l lo premier jour 
d octobre 1V<7. Tacquereur de tel quart de sec­
tion, ait e-' un autre que le colon, sera requis 
do paver, pour le bénetb-c du dit colon, la va­
leur des ameliorations faites sur . «•lu* « i.

l,r» liste* do» terrain-â v«.|,d-c. le prix de chaque partie, les conditions ,p. iH vente, et 
loric antre information une toux qui ont 
I intent on de se porter arquerour», de*irem 
avoir, pourront être obtenu* sur demande 
nu secretaire du département de 1 intérieur, a 
Ottawa: nu commissaire -le*’erres du Domi­
nion. » Winnipeg, ou a un • •eut quelconque 
d , erres iu Dominion au M uiiioba ou dans 
les Territoires du NoM-< ne*t.

A, M. HRROFUS.
THjiW' HnUrieur,

S. C

----ET-----

REDUCTIONS IMMENSES
bur la balance de notre stock d'hiver, coosUient es :

FLANELLES CANADIENNES

FLANELLES IMPORTEES

COUVERTES DE CORNWALL 

CORPS ET CALEÇONS de fabrique Canadienne

SEALKTTES ET ETOFFES A MANTEAUX de toute»
sortes

ETOFFES A ROBES, DRAPS MELTONS, à costume* 
dan* le* nuance* foncée*

TWEEDS ET ETOFFES A PARDESSUS

COUPONS DE T WEED : 2£ verges do première qualité 
pour $1.30.

BONS CONFORTABLES PIQUES, à CO cents,

-------et-------

LA BALANCE DE NOS MODES D’AUTOMNE A 
MOITIE PRIX

DUPUIS FRERES
COIN VE S RUES STE. CATHERINE ET ST. ANDRE

BEURRE DE CHOIX
Les arrangement» que non* avons faits le printemps dernier arec nos 

fonruisseur» un nroduit». atin de non* us urer leur heure régulièrement 
. toutes les semaines, » mis oui valut notre xrand suce*»*. Maiuienunt nou» 

avo,‘® constamment» d'excellent beurre et nous noua permettons d inviter 
1 *es amateurs k faire leur provision à notre épicerie nu No

.K '■ - *
^©è?5r>6 rue L^lG^TJCHETIERE

LA COMPAGNIE VILLE-MARIE

24 nov-jno Ancienne maison J. B. Richer.

AMELIORATIONS

REST&üRAirr ST. LAUREN1
37 & 39 RUE SAINT-LAURENT, MONTREAL

Ot. établi--'«emont dont Je soussiirné. autrefois «lu coin des rue» McGill et Notre-Dame vie 
de prendre la dit action, à subi des ameliorations importante».

Le» vin», liqueurs, cigares, etc., pont de premiers choix et le service considerablemsn 
améliore. Hullo uo Billard eide Pool.

)K iuP_1a
E. LEFEBVRE

. Gérant.

TOH, MES, BRONCHITES, ASTHHES, OPPRESSION1
• Guéris infailliblement par l’usage de

L’ELIXIR PULMONAIRE BALSANIQUE
nu Dr. PICAULT

PICAULT & CONTANT
8KULS PHOrmETAlRKM

1475 EUE
22 Sept

IN OTE E-UA.ME-
MONTREAL

1475
jno

Grands marchés en chapeaux et bonnets 
Grands marches en chapeaux et bonnets 
Grands marchés en chapeaux et bonnets

Grands marchés en bonnets garnis 
Grands marchés en bonnets garnis 
Grands marches en bonnets garnis

Grands marchés en chapeaux garnis
Grands marches eu chapeaux garnis
Grands marchés en chapeaux garnis

Grands marches en casques de fournira 
Grands marchés en casques de fourrure 
Grands marchés en casques de fourrme

Grands marchés en plumes et. fleurs 
Grands marchés en plumes et fleur» 
Grands marchés en plumes et fleurs

Grands marchés en garnitures de modes 
Grands marche» en garniture» de modes 
Grands marchés en garniture» de modes

AflSLEY

Gants de kid noirs, six boutons, 45c 
(rants de kid extra longs, 4 boutons, 55c 
Gants do kid piqués, 1 boutons, 75c 
Gants do kid a quatre agraffes, 85c 
Gants de kid à six boutons, 75c

$1.10 Gants de kid extra fin, à 4 boutons 
en opera, blanc, noir, jaune, de couleur et 
brun assort i.

S. CAFtSLKY

—Vente de couvrepieds. toute la semai­
ne, chez S. Carsley.

Gants de voitures pour dame»
Gants de voitures pour dames 
Gants de voitures pour dames 

Gants de voiture en peau de chien, de 
do castor et de dames, chez

S. C

.u p * **» -. 1

Le meilleur et le plus beau
o

i 11)

Poêle de Passage le

▲ DES PRIX

D «FIANT TOUTE COMTETlTIOy, AVANT 
LA 11N UlC LA SAISON

VÏMVCTPQ Kn Caoutchouc ou en llUliUbuil teutre. pour protection 
Uu fi-o d par lus porte» et fenêtres.

Cafetières de Vienne E,"n“i7mreu:
leur Café possible.

PEINTURES T RESSORTS
— DK —

GEER-II—
Pour portes d’Eglises ou autres b A- 

tisses puoliqttés : Serrures d© »;iro- 
.-ut' té, poignée de porto en bruii/e,

etc., chez

L J. A. SURVEYER
FERRONNIER

1588. RFE NOTRE-1> A WR, 1588

CHAUFFEZ VOIE MAISON A L’EAD CHAUDE
------- AVEC LE--------

CALORIFERE “ MANNY. ”
Cet appareil est le plus élégant, le plus commode9 

le plus durable et le plus économique.
La Bouilloire est faite d’ACIER LAMINE ; 

Ductile, Malléable, Elastique, et ne se brise jamais

ARSLEY

On ne paiera 
4« CVBV (VMWVil

• ut imjïi .iyn c?n autorisée

S. CARSLEY.
Nos 17(15, 17fl7, 17fi9, 1771, I77J, 17i5et 177T 

RUE NOIRE L'AME, MONTREAL

ê.

*****

par contraction ou expansion.
L’acier, on vertu de l’intime coliésioi^ 

lécules, est non seulement le plus dur e 
des métaux, mais il ait aussi un des 
ducteurs do la chaleur.

Nous lui donnons la préférence dm 
tion de nos Bouilloires, pareequ’il tran 
la manière la plus efficace toute la cha 
que ses qualités flexibles, sont à l’ép: 
spontanées ou d’explosion.

Les surfaces chauffantes de notr 
toutes synoptiquement opposées aux rayons 

^ elles s'emparent promptement du caloriui 
transmettre presque en totalité à l’eau de V 

jï c’est en raison de cet arrangement que no 
^ Lire chaufle extrêmement vite, et si fort q 

sonnes les plus compétentes en sont toutes

ses mo­
ins fort 

con-

construc- 
ü l’eau da

du fnvt»r a».
e d*

La chaleur de notre Bouilloire est tout k fait salubre ; elle e*t recomi 
nos meilleurs médecins et les hygiénistes les plus distingués.

Demandez notre catalogue illustré, ainsi que notru liste do certificats et

L’ASSOCIATION HYDRC-CALOHIO
No. 1608 RUE NQTRtf-DAME. bac



LD NUI B DECEWBRb, 1887

EDITIDÜ 1)E TROIS METRES.
AujourU'hnt. premier lundi du nu.i*, il 

y aura rocepuuii à 1 archcvothc, ^ S Lcu- 
rea du auir.

M^r A. Racine, évê jue de SharbronLe, 
^•t Mimeili, p.>m »«j rendra »» Chi- 
•uutuni, auprèa de a»u irera* Mff IX 
Kaciue, i|u» aet, uou» rete'raLtuiia da l ap- 
prendre, aarieuaainent malade.

La chambre <le coiumorce de Londres 
<»Hre un pria da cin«|uaute louis sterling 
pour le meilleur ech inti.Ion de tabac pro­
duit soit eu Angleterre, soit dans Us eolo- 
lue* auglaine*. Ou tail act uelleiucut de 
granda eifurts eu Aiu;leterre |H»ur encou­
rager la culture de cette planta. L’occa- 
aiou e.st doua favorable p«>ur le* plaineura 
canadiens de prendre les devants sur le 
Inarch - anglais. Les échantillons devront 
être ndrer»t-s avant ),* 1er déceiubra lÜSK, 
à ** La Cliainhre de Couimaroa, 8ection 
du commerce des tabacs ; Londres, Au- 
gleterre. ” Pour informations particu­
lières, ou s’adressera h M. Kenrick, 1*. 
Murray, Secrétaire de la chambre de com­
merce, Hotolph House, Kastchuap, Lon­
dres, K. C.f Angleterre.

COMMUER HL LA CAMTALAC
JOLH*TTP,—ïliII de pnrticul'irités—

Les petitionnaiieh ditn* la couteMtatioo de 
l’election «le monsieur (luilbauil, viennent 
de nous produire le nouveau “ 1U11 «le Par- 
ticuluriU-H.’* Notre premier loisir aéra et .1- 
sære a compter les luuies de franvais qu’il 
renier me.

V* rninoU pour nous servir de l’expres­
sion de notre ami qui nous reprc&enie à 
Quebec.

reeoiis «PHyttirne — Aux nombreuses 
tnaliereH déjà euseigimeH au college de 
cette ville, on a decide cette année d’y 
ajouter un cours d’hygiene.

A cette tin on a’ost aasurà les services de 
M. le Dr Sheppard, qui depuis plusieurs 
semaines a commence a doiiuer des levons 
dans cette branche d enseignement.—(Vu 
zetU- ilt JolicUt.

SAI.\T»II YAC’IJfTI!E—lîdjfices pu­
blics—Il y a huit jours nous publions, 
comme nous l’avions fait auparavant a 
nlusieurs reprises, un article demandant 
la construction à Saint Hyacinthe d édi­
ées pour y placer les bureaux du gouver­
nement f**déral.

Nous somme* heureux de constater que 
le Courrier a éveille l'attention publique 
»ur le sujet, et, jeudi soir, sur motion de 
Ni. Duel os, le Conseil-de-Ville a adopté 
une resolution pour prier l'honorable mi­
nistre des Travaux Publics, sir Hector 
Langcvin, • de venir visiter notre ville, 
constater «on Importance Industrielle et 
commerciale, de meme que la nécessité 
qu’il y a de construire ces edifices.

Nous osons espérer que ! honorable mi­
nistre acceptera l'invitation, car déjà il a 
étends au fait, par scs amis politiques, 
des besoins île Saint-Hyacinthe, et nous 
ne doutons point que, s’il vient, il sera 
revu avec tous lee égards dûs a la haute 
position qu’il occupe dans le gouverne­
ment de la Puissance.

Nous félicitons nos édiles sur la déter­
mination qu’ils ont prise, et puisse notre 
cité réussir dans sa demande.

L’Honornhlc JI. le .luge Te Hier.— 
L’honorable Louis Tellier acté assermenté 
comme juge de la Cour Supérieure pour 
le district de Saint-Hyacinthe, à Montreal, 
le dû novembre, devant l'honorable V 
liabv, juge de la Cour du Pane de la Itei

Jeudi, le. 1er courant, l’honorable ji.^c 
montait sur le liane pour la premier»' fois ; 
le Barren de Saint-Hyacinthe s’etait rendu 
en corps à la salle d’audience. Après la 
lecture de la Commission relevant n la ma­
gistrature par le Prothonotaire. do la Cour 
•Supérieure, M. J os Roy, M. A Benin egard, 
au nom du barreau du district, lit lecture 
d’une très éloquente adresse de bienvenue 
et de félicitations.

Accident. — A la grande mascarad® 
de jeudi soir, au rond a patiner do Mr 
Valiquet, il est arrivé un accident qu* 
heureusement n’a pas eu «le couse* 
quenctjs fatales. Le leu prit aux vête* 
inents d’une jeune fille du nom de Denault 
qui s’etait trop approchée de la fournaise.

Ses cris, ainsi «jue ceux des personnes 
qui l'environnaient ont failli causer une 
veritable panique ^cependant nen de désa­
gréable n est arrivé.

Les amusements de la veillée, interrom-

Îiuk pendant quelqim* minutes, ont repris 
eurs cours, et a l'avenir, une grille en­

tourant cette fournaise empêchera la repe­
tition de semblables accidents.

Cour de Circuit.—Le ternie de la cour 
de circuit du mois de décembre, pour le 
district de Saint-Hyacinthe, sVst ouvert 
jeudi sous lu présidence de l'honorrhle 
Louis Tellier, nommé en remplacement «le 
l’honorable L. V. Sicotte, démissionnaire.

Une adresse lui a été présentée par les 
membres du barreau «le Saint Hyacinthe, 
•t'Son Honneur M. Tellier leur arepondu en 
termes fort heureux et choisis.

Incendie—Il y a eu un commencement 
d’incendie lundi mat in à la residence «le 
M. Jules St. Germain. Le feu fut bientôt 
contrôlé et. les dommages sont d’environ 
9100, couverts par 1 assurance “ Commer­
cial Unioi.'* —L'Union,

NICOÏ.KT—M. Athan.iseOaudet, M.P., 
est définitivement tixé avec sa famille, au 
milieu de nous, dans la ville de Nicolet.

Il est le bienvenu. Nous sommes flattés 
de le dira. Nous n’avons quVi y gagner, 
ayant le député fédéral on notre ville.

Nul doute que M. Gaudet consacrera 
une partie de son temps et exercera s»>n 
influence auprès du gouvernement pour lo 
promut parachèvement de notre havre, et 
aussi pour tout ce «pii se rapporte aux 
subventions de» chemin» de fer qui doi­
vent, avant peu, sillonner notre b«»a»i com­
té. M. Gaudet a déjà donné des preuves 
désabonné volume. A la dernière scs- 
aion, il a aidé ft faire obtenir 9^,000 pour 
le chemin do fer de la rive sud, le même 
dont les travaux se poursuivent actuelle­
ment, avec tant d’élan, dans Saint Gré­
goire et Nicolet.—Le Xicolctuin.

LEVIS,—Ust -ce un suicide — Une dé. 
pêche que nous venons de recevoir nous an­
nonce que M. Krticst Hioux, de Trols-PIs- 
toles, ci devant associe de M. Blondeau a 
Notre-Dame du Portage, a été trouvé hier 
a la Pointe des Trois-Pistoles, sur les Lat- 
ture». Iæ c«>rps était gelé.
Cette nouvelle a créé beaucoup d’émoi dans 
toute la paroisse, et les commentaires sur 
ce malheur vont leur train, car on croit 
que c’est un suicide.

FR ASEÏlVILLE -M. Côté, chef dos 
ouvriers d*- M Picard, plombi» r «le Québec, 
est à terminer la pose de ( appareil de 
chauffage, nu couvent de cette ville.

Le cofit «le l'entreprise sVIevcra n plus de 
douze cents piastres, parait il.

—Les élections municipales auront lien 
tous peu eu telle ville.

Ceux qui sortant «le charge sont IM. le 
maire et trois conseillers M. M. Poirier,N. 
G. Pelletier et Nap. Dion.

H est rumeur que M. le Dr Burlon n’ar 
captera pas de nouveau la «mndid.imr*- à la 
mairie. 8i cette rumeur est vrai le choix 
he fera probablement entre MM. Fraser, 
Alfred Fortin et le pro-tnaire actuel.

—Les travaux des fondations de la ma­
nufacture de chaussures sont terminé» et 
l’on place maintenant les lambourd«*s qui 
sont en cèdre.

On a commencé à creuser pour faire les 
fondations de In giande cheminée.

Le» entrepreneurs doivent commencer 
la semaine prochaine k poser la brique.

Les machines d'une manufacture de 
chaussure* de Sussex, N. B., ont été ache­
tées à de tr«*s bonnes conditions.

La bouilloire et quelques autres machi­
ne* seront transp<vrtt-CM sans d»al«i avant 
que l’on commence à clever la maison.

En un mot. tout promet «jue les chose* 
Iront bien.—Le Qvotiidien.

—Nous regrettons d’apprendre que le* 
fièvre* typhoïdes font nombre de victimes 
à Fraserville. Avant - hier, M. Alfred 
Dionne, avocat, succombait a cette mala 
die terrible et a «t** enterre hier matin a 
•ept heures. AL Dionne laisse une veuve

e» trois cufaiil*. Le defunt n’était üï* 
que d a peu pr«-a tm.te an» et avait une 
rii«iile‘r cou».«.‘.•Table.

NI. *e Dr lluden maire «le Fraeerville, 
e»i 11.a aüe «lepms «.urhiut » jours souf­
frent d'une at taque de !;evr*s typhoïde». 
Ce»l avec plaUir ue uoun appreuion» hier 
»«>ir que M. Hudou *-«a.t «ouvalesceur. 
Nous regreStun» d'avoir à ajouter qua 
deux de» «Milan» du malade »< uffTent de 
la même maladie qui a failli emporter leur 
i.»*re. De plu», une d« e nervanie» de M. 
Ihidonvst Ui» ma’-v, étant \ iefirne de 
IVpuiemia «jui régna dan*« cette vine.

Un c. lay en lis» en \ ue de Fiuaerrille 
noua disait hiri voir qu- le» ciloseua de 
reite vtiie aUribusm a ! abjure complete 

1 d’un •yatètne d ^^uut «le 1 epidemic «tut 
! régna en celle vide depuis irut» ioMgfeinp».

—/.«i Justice.
>li« n«!e—Noua avon» apris avec peine 

qm-iellovd. M. Fui get, cute de l.ovvdon, 
a ete retenu au ht t•elula: t plueieura 
jouis, soutirant d'un «terieux mal «le gorge. 
M. le cure est niauitenant un (n-U mieux.

Ilcurre- la*» MM. Magnnn, proprictai- 
i re» «ie- lieurrerjes «le Saint Alexis e»
1 S.iine Julienne ont vendu leur bmre 

(‘eniiUM. la semaine d< . niere. Le iieurre de 
Saint-Jarques u aus<*i etc vendu, la s*c- 
ma>ne dernière, au prix «le Jl j ceiitins.

(Our*—Le prochain ternie d»* la cour, à 
j Sainte Julicnuc, »e tiendra le 5 décembre 
j prochain.

IlciiniciiK—Le Révd. M. ^’fanislas La­
pone. ci devant \icufre a i'«-g i-*e Sainte- 
Brigitte, Montr«-a!, vient ditre nomme 
cur-* de la 1 ar<û»ee du L&c Sam te-Marie, 
comte d Ottawa,

i haw—| a chasse aux chevreuil* c*t 
coinnie.|icee d«n «. i bertt>« v e' Saint Douât. 
Quelqui ** arimieurH «te. Montreal se sont 
rendu» dan» le nord du eumie, la HeniHine 
dermere, mais n oui pu* ete ires heureux, 
vu le mauvais temp».—7.< Muni culm.

KJ! FKUIt(K)h L — ITi incendie •’«•»t 
déclare hier au »oii a lu t.rasserie Burton, 
ancienne iiiai»oii Fletcher. Le» pompiers 
h*y s«'iit rendus s. r ie champ et ont «•l«*int 
le feu avant que «ie» dounnageH conHid«*ra- 
hies fu^nent cmu«i*s. ( >Ue avant uii«li. le 
fou »e d «H'lara «1 • nouveau u lu meme bras­
serie. Lis dommage» sont l'eu opmdderu- 
ble». Coinme l’oll l ier de poli«-e W. Head 
descendait la côte «b* la me du Marche, en 
face du nouvel édifice du Pionnier, con­
duisant la pomp^ Merirt.wv father, le* 
unie» du char se mirent à dévier sur la 
g «ce. Lesciievaux Partirent alors un peu 
vite et la pompe alla donner-ur une co- 
lonm» a gax et un pot» au de t«déphone. le» 
rn/iiut complètement. On dit que la pompe 
h souffert d»1» dommage» eonefdtTable». 
Espér«>ns qu’il n’y a pas eu de négligence 
«le la part des officiers—iVot/re» de CEat.

—Un nomme Jo». Nugent de Saint-Fer­
dinand d'Halifax a «ne logé jeudi soir en 
prison, accuse du meurtre de »a mere en

Une enquête a été tenue sur le* lieux, 
par M. le magistral de district Hioux.

A lu semaine prochaine pour les détail*.
—Le barreau d'Arthabaska s'est i» uni 

pour insister auprès <ie» autorité» afin «t u- 
voir un juge a « h.M.ue terme. — i.'l'n'ou 
Ut* Cantons de I L' t.

TKI.KURAPINE UENEKALE.
Ouvraga artistiqaa

Onxwx., 4—M. A. Arcami, ralligraphe 
et employe c*vü. du departement du Se­
cretaire d Etat, vu ut d enluminer un ma 
gnitique parchemin qui con»tilua l’adressa 
de la »«•ci«m«- >aiut Jean Ba^tiate de Jdom- 
rral au pap« 1 .e^ u X.IH, a 1 occasion du ju- 
bi.e J* Sa Sainteté.

Voici v**e petite description do ce tra 
vail artUtique : Eu L ie eont le» arme* du 
pane, pu;» a gauche, au milieu du cadre,

1 or et couleurs. voient le» arme-de la 
province de Qu«*U*e. et a droite celle» des 
association» Saint Jean Baptiste de Mont 
reil.

A gnuche au ba», e*t un caator a'«T
feuilles derable», l’ei il blême Camidieu ; du 
côte droit la Croix, rEt*ée«-t la Chsrrue et 
au milieu uu »uperi»e rtebsiu en miniature

Comité d® polie®
A une assemblée du comité de police 

tenue Mamedi après-midi, sous lu pivsi- 
dence d«r fVchevii» Jeanuotre, on n rc«,u et 
accepte la d«Miii»sion du «ielective Louis 
Nacgelé. Le rapport du comité d enquête 
a ete, eu consequence, laiss«* de côte.

11 est résolu que le comité va »<? réunir 
dorénavant tou» le» samedi» pour s’occuper 
elbcacemcnt et activement «te la r«*<>rg mi­
sât ion de notre corps «h* police, dans le- 
ouel, il v a plnsieur» réformes a oi»«*rec. 
On se mettra a l’œuvre des samedi pro­
chain.

Petites notes
—Trente huit action» viennent d’être 

prises, en Cour du Kecortler, contre des 
personnes «pii ont négligé de répandre de 
la cemfre sur leurs trottoirs.

—Kaniedi, n la c«*ur de police, Pierre 
Lotseaii. NoWOrue Notre Daim», a<;L*cou- 
«lamm* « une aine ode de &J0 et aux frais, 
l»onr avoir vendu de la buisson Je diman­
che.

—John Taylor, .âgé de 22 ans, demeurant 
au No 87, rue L»gauchetière, sV.st. lait c«jii- 
p**r deux doigts par une scie circulaire aux 
ateliers du Pacifique. 11 » et® transporté 
a l’Hôpital Général.

Son Excellence le gouverneur général et 
lady Lansdowne visiteront Montréal pro­
chainement. Il* arriveront au Windsor le 
Ifi et séjourneront dans notre ville jusqu'au 
Ifi. 11» seront accompagnés du capitaine 
Streatfield, d«? lady St reutfield et du lieu­
tenant Bakerham, ai«le de camp.

Un cliar à IVponvant®
L’autre soir, vers dix heure», comme un 

char urbain de la rue Knint-Denis partait 
de la rue Ontario pour monter la pente qui 
mené a la rue Sherbrooke, Je conducteur 
aperyut un autre char <|Ui descendait la 
c«»te à toute vitesse et dont le cliarret er 
s’épounionnait à crier gare ! Le conduc­
teur du premier char lit tout de suite des­
cendre les passagers et d«;tacha les che­
vaux. Une seconde plus tai«l les «leux 
chars venaient en collision avec un tracas 
terrible et sortaient de la voie. Le charre­
tier du char échappé r«**ta bravement a 
son p«)ste et détela m'R chevaux et «lescen- 
«lil «lu char un instant avant la collision. 
Le* freins de s«>n char ne fonctionnaient 
pas : c’est ce qui a causé l’accident. En 
passager «le ce char a été assez 8«»rieube- 
meiit blesse à la ligure et aux uiuius.

Union Cntholxqne
A la séance d’hier, cl«» l'Union Catholi- 

que, M. le president Leclaire, qui éiait au 
fauteuil, aunonva qu’il se voit oblige, pour 
des raisons de deuil, d’abandonner la pr«*- 
sidence «In cercle, au moins les jours de 
s«»s reunions régulit-res, le dimanche, puis 
il appela M. de Bonpart a donner sa confé­
rence. Avant de commencer à traiter son 
sujet, M. de Bonpart exprima l'espoir que 
M. Leclaire continuerait «à remplir les 
fonctions delà présidence de lin; on Ca­
tholique, puis il entra en matière. Les 
trois crocodiles «le la Révolution française, 
tel était le sujet de la conférence. Vu h1! 
peu «te temps n sa disposition, le conféren­
cier s’est b«>rné, hier, a Une etude sur Ma­
rat, personnage si tristement célébré de la 
revolution.

La famille paternelle de Marat était es­
pagnole, depuis longtemps établie en Sar- 
d.ôgne. Kon père, ayant abandonné le ca­
tholicisme. passa en Suisse, enousa une 
genevoise, puis alla se fixer à liondry, ou 
naquit., eu 1<44, Jt-an Paul Marat.

D après les contemporain»,ajouta le con­
férencier. Marat **t;iit un petit homme de 
tuoiiiH de ô pieds et halanyait une tête 
énorme et disproportionne»*. 11 avait des 
trait* vulgaires, un r< gard farouche.

Quant a son genre de vie. Marat écrivait 
!e !♦ janvier 17!'J “sur 21 heures, je n’en 
donne «tue deux au sommeil et une aux 
soin* domestique*.”

Apre» avoir «»tii«lié les science* physique» 
et la m« «lecine pendant plusieurs nnm-e», 
Marat voyagea en Angleterre, « n 12co*ae, 
en Hollande, accu ni 11 l.t ut travaux sur tra 
vaux. M. Taine dit de lui: Pendant 
trente ans il a roulé en Europe ou vogetéà 
Pari* ; ce fut un «s-rivain sifHé», un savant 
contest»*, un philosophe ignon*, aspirant A 
toutes le» t'«*l« bnh“* et ïHM p«*nu*llement re- 
fioussé. Son traité sur L'homme est un 
pele-mêle «!«• ih*u\ commun», de noms « n- 
il les b la suite et comme an hasard.’’

Quant à ses «hrouvertes scientifique» 
qu il prétendait iiimiortellc*. Marat fut 
pus souvent en flagrant d«*lit de superclie- 
ric. Il avait en horreur l’Acad.'mie «pi'il 
proclamait un corjis rompo»** d imbeciles, 
d i piorants, de plagiaitesê t rie chat latnn».

En IbT.-t, il publia ut) plan «le legislation 
crioiinelle, «buis lequel il r«*cleme avec vi­
gueur l’abolition «h* la p< ine de mort. I.es 
«•venemeiit* ont prouve qu'il fut un de* 
premiers à demander l’application de la 
peine capitale à tort «-t à travers.

En l.v7J, Marat publia un journal inti­
tule le l*vbfi< de pitnsirn. Mais ee jour­
nal changea «le nom suivant le» rircons- 
tance», i*t a la mort de son fondateur, en 
ITûü, il s'appelait le Publieiate.

M. le conférencier décrivit avec un rare 
talent les horreurs «le la révolution, et U* 
rôle considérable que joua ce h«*ro» dans <*e 
drame épouvantable qu’on a appelé la Ré­
volution franvuise.

Il fit passer devant l'esprit de» auditeur* 
le» diver* gouvernements ou simulacres .le 
gouvernement qui tinrent »lnr* entre leur» 
main» les destinée» d<* la France.

Comme nous l’avons dit «>n commençant, 
M, de Bonpart n'a pu donner qu'une partie 
de son travail sur un sujet aussi interes- 
sant, mais nous sommes heu.eux d’annon­
cer qu'il s est engagé a la continuer diman­
che prochain.

de la ville do Montreal.

La '‘^Central Bank de Toronto ”—Cir* 
culairo ans actioanairo»

Toronto, 4—En r«) mu-tpi en ce de la l>al»se 
c<•uaidcruble qui » «*»« produiie «ian* le sac 
lions de la "Federal Bank”, hier, le gérant 
a adresse la circulaire suivante aux action 
nuire» :
Aux actionnaires de la Federal Bank du 

Canada.
En consequence de !a d«*pre*tafon entière 

m« üt »ans raison, qui s est pro«iuite dans 
le* action* de la banque, je saisi» la pre­
miere occasion de vous informer t|us la 
banque* ««t dan* une situation essentielle­
ment Molide. que »c» affaires -'ameiiorieut 
constamment et «^u’il n’y a pa* l’ombro 
d'une raison pour la t«ais»e «li ... les action», 
qui, même duns l’état serré du marche, 
valent le pair et au delà.

(Signé) G. W. YoftKCn,
Gérant-general.

Nouvelles d® Québec
Qvkv.kc. 4—I*» restes de feu M. l’abbé 

Am-laire. cure de Queboc. ont ete inhume» 
vendredi, u« oc une imposante cérémonie, 
hi cardinal Taschereau otti- iant, nsKiMte des 
ev«*<jues de Sherbrooke et «le Hltuou»ki. 
1 luhieurs memtire* du clerg«* étaient pré- 
Kent». Le lieutenant-gouverneur et »«>n 
aide-de-camp prirent part «u.x ot»*êque» où 
l’on remarquait eu outre un grand nombre 
de citoyens.

Quebec, 4—Dan* cette canse, l’enquête a 
été eoinmcncee avant-hier, a la cour de 
police, devant le juge des session? de la 
paix. Les demandeur» sont représentes 
pur MM. Anivot, Bel etieret Fontaine, et 
les membre» de l'amme du salut ont pour 
avoent M. Dunbar. C.R.

Qukj)i:c, 4—M. Coupai apporta Ici ces 
jour* dernier», une quantité a»*ez consi- 
derable d’or recueilli sur sa terre h Suint- 
F ran çois de Beauce, par un nouveau pro­
cédé do nercement ou de fondle*. .VI. 
Coupai u été h* premier a mettre eu prati­
que aux Chaudière», ce système qui éco­
nomisera dit-il le coût de» mines.

Quebec, 4—La commission dos asiles 
d'aii«*u«-s siégeait avant hier en cette ville. 
Le» médecin», chapelains, gardien» et in­
firmiers de l'asile «ie Beau port furent en 
tendus coiniiiè témoin». Cei te semaine les 
commissaire* iront n Montreal.

Quebi c, 4—-Le terme «le décembre, de la 
cour d’appel u ete ouvert ici, vendredi der­
nier.

Quebec, 4—Le juge Irvine de la cour de 
vice amirauté a accordé 91.700 avec h*s 
frai» an proprietaire et » l'equipage du ba­
teau remorqueur ** Dauutles* ” pour avoir 
fait le sauvetage de ta goèllette ‘‘Lady 
Del lean ” qui était échouée a la Pointe de» 
Mont», l’été «lender, tandis que ce dernier 
vtti«»enu faisait le voyage de Montreal à 
Terreueuve.

capots en chat sauvage
Si vous voulez choisir un beau capot en 

chut sauvage, »i vous voulez avoir un mor­
ceau de durée, si vous voulez faire un bon 
marché, venez nous voir.

Chs. Desjardins & Ci e, 
15o7 rue Sainte Catherine,

Aux Trois Chevreuils. 
Montréal.

BÏNÔDË D’Ilül'UEüGA
IMVIDENUE No 2Î5

Avis est rar le présent donné qn'un dividende 
de trois par cent a été «leelnré jour le semestre 
•uivun , -ur le ce.pi al paye.de cette inKtitu- 
tion, et qu il H.-ra payable a son bu. eau princi* 
pal,à Montreal et a ses succ'ursales, le et après 
le S janvier prochain.

Ixi livre de 1 mnsferts *era fermé du 15 au 31 
decmibre inclnsivement. 

l’ar ordre du bureau.
M. J. A. PRENDERGA8T.

Montréal, IV Novembre, 1B87. 1, m, v? *

MAISON
ALPHONSE VALIPETTE

GRANDE VENTE
FOUR LES FETES

A une réduction complète de fH> pour cent.

SANS EGARDS, AU COUTANT

Ton» nos drap* ottorn ma pour manteaux. 
Tous no* «li • ps inutelusMséa pour mameaux 
Tous no» 1 " e«*'is t>our cdrculairoe.
Tou* nos rtrtps jersey pour manteaux.
Tous no» imiiationj de pelleter;® pouf 

Munteuns. et ftorntture» 
t Valeur spéciale en etalette)

Kétînotion directe de 50 pour 
cent

Tou» nos manchons
Toute.* nos pelleteries pour «loubllires 

Tout«‘8 nos p> iet«*rle pour bordures 
Tou.»-* nos collerciies en pelleterie 

KeriulCe» a 50 |H>nr coiti.
To’îtès no* étoffe* ft paletots.
Tou* nos mêlions pour capot*.
I on» no* draps pilots.
Tous nos trlcois françai».
Tous no* tweed» écossai»,
Tous no* tWeeils anglAi»,

d® 50 potar cent,

AVANTAGE SPECIAL
Dans font notre grand assorti tuent de man* 

teutix, circulaire», dolman*, paletots, jerseys. 
Valeur spéciale en manteaux d'enfants,

Ketluef ion direclo d® 50 pour eetif.

BEX,LE^TJ ET ExVAIEOED
AGENTS PK IJi-------

14COMPAGNIE D’ASSURANCE “ LANCASHIRE N
PK MAMCHBNTER. A N ti LIE i KUHN;

CAPITAL. MOCMCfUT - - - - A'29721>,8<U> Bt|f.

Aucnts Gbskraux roi H lk Caxxua: S. C. PL .SCAN, CLAUi» èt. CTJU Toho.vto, Ont.

Non» a\on* l'honneur d'annontvr no re non i ut ion comm# uaent* de eetto vivlleet puiMan’O 
rofiip.i/ni»- «ngNbe. et «,u< uouj •oninie» main enant |*r. :» .« • u » ,Tie dee pel r* » t..» prix, sur 
k utea • ia-MK * du piopi n-.« ». .Noue «»(•' 'on# que Von» vomtre/. Pten nous ..«.corder une part de

, Vu» MArturaiM’c».
'iouie* rui luBaùoa# rcglucs prouipiemeut et d une luann-re hberaU*.
ItnmsM m Montreal t IttO ns# Ht. Jnr«|UA» prè« «I# la rue Mrttlll. Tel. Mo IHHH. 
Unroots o Qoêboo: llditice d« lo l»aM*u«* l uioas. Jm*. *. M»:Lft.K.tr. ®S» mi.

7 uct—3 m c

i

L
i*—

• *' ». k'ï*.-Æaï

•iü Oct

L.E TritAGLE=-
DE

4X EST AU DELA DK X)-------------- o

1? A-it J O UH 12,000 l'Art JOUE

SOUS SA NOUVELLE DIRECTION
—■-ŒZIHL CE CHIFFRE

S’ELEVERA BIENTOT

POUR ECOULER
Toute notre grande variété de soie nnio et de 

fAiilni*i«\ si i«f noire, gros grains, 
sat in noir et de couleur.

Valeur sans pareil en peluches do toutes les 
nuances, d être sacrifiées a ôOo dans l.i piastre.

Tou* no* clmpennx on foutre gar­
nis à étro snorifiés à la moi* 

tiède leur valour*

Tout notre assortiment de lainage, cltAles, 
tiH L iluquoj.cttiuluio^, miiaincs, g.mu», 
et foulards

------ainsi—

Que tout«s n< s couverte» de couleurs.pour 
«•(»'• unie-, A|etro r endus a du pour cent 
«le r< duct Ion.

Prcfftez de l’avantage «le notre vente sans 
réserve «le fourniture* de maison.
Tapis velours.!apte do Druxeile.tapis Balmoral, 
t ]»:- tape«.ry, tapis laine, tapis en cordes, 
H-icu.x, polis, nm;tes. rugs, lapis «m cocoa.

be plus grand assortiment offert au publie » 
la ré«lu< tlon extraordinaire de SU pour cent, 
pour les fci os. */

^YVIS
Nous n'avons pas de succursal® à Montréal.

AU BON MARCHE

1869—Rue Noire-Dame—1871
ALPHONSE VALIQUETTE

EN FACE DE L’AMLUICAN HOUSE

vJOTJR.

SI VOUS VOULEZ
VOUS FAIRE CONNAITRE !

FAIRE CONNAITRE VOTRE

PLACE D’AFFAIRES! 
VOS MARCHANDISES!

VOS DEMANDES !

OU NTMPORTE QUOI

ANNONCEZ !
--------  DANS --------

ESSE
C’EST LE

GRIND SECRET DG SEW ! !
S'adresser a H. J. PHILIPS,

Dépt. des Annonces.

WtJRTELB <& CIE.,
PROPRIETAIRES.

Montréal, 26 Novembre 1S87.

LA PLUS GRANDE DECODYERTE do I9e SIECLE
GRANDES AMELIORATIONS AUX ROUES HYDRAULIQUES

Un Brevet d’inYcntion accordé a flnveateur avec grande distinction par le 
Gouvernement d’Ottawa.

Monsieur ADOLPHE PATllICK, ingénieur de roues 
hydrauliques et constructeur de moulins, de la paroisse de 
Maskinongé, dans la province de (Québec, a inventé une roue 
hydraulique qui fonctionne avec beaucoup moins d’eau et plus 
de force que n’importe quelle roue inventée jusqu’il ce jour. 
Le mécanisme quoique complique e.st de beaucoup moins dis­
pendieux que les autres roues.

ADOLPHE PATRICK, Pont de al’.l).

30.000
PIECES DE TAPISSERIE

SERONT VENPCE»

UuT A Cl U AN U feACUiFICE'**

Aussi uo atsoniraent compl»'. «le
l*elniur«Mi.

MMlnsinaillert#.
x #s-rou»<*#««**.

ft*uile». Au*
----- (NKZ------

L,. >T. UKX1S
No 21111^ Hue Saini - Laureut

jqo

mmen ue chemins de fee
l*a tamia* «rrlraM * to

•ur® ®maam>® ®uii i
DC I.t)L*E8T—Chicago. Détroit.

M aliéna Mtoruieduiir»fc. à S a.1 
Cornwall. W.«*j a. tu. Kings ion. K] 
baint-Lauréat. E.S7 «uni. et 4.SJ p.m.

FI.EURS A VENDUE
M. W. B. DAVIDSON S: F1I.S ouvriront

Mardi, le 24 cuuraul.
lagimiquo m «g «<m. Ainsi que!» 
n No m» t-arrv vii iono. &uccur

leur iKiu\euu lu 
«.cite atl'o ui. au 
»*i# No 17 Ai rue Notre l»aUK-.

Nous a» «m- l.- >Iiks !«• lovilleur et le plu* eon- 
■ûlviabie «t.- planivs de ærr# ,«t d'ornement*» (jnl 
Hit .i.iiu.iii» éu* otlér, h u publie ft de» prix conve 
lui t ». «■-. imncN rusti.jU'1» et auopon-uius Oine «pe* 
t .ah « l. ordie» r^ii» pour Dam-iiittiqucs, »us- 
pension» et plantations de jardin*.

Nous re < vous aussi u te* jours de nos 
grand serres fie la cote H'. f,ai:l. des fleurs 
ir «icl.e e* ut i i>uuéea, en giaiulc variété.^) pour 
cent au-ri«> *ousfi. . prix «les fleurs iinporiéva.

Choix in.«gi)ifh|ue «le fl.-urs pour noi es dî­
ner». plant j» «lo table, (une hpeeialiiei.bouque'*, 
croix ei «ii-*-.«11* en tou» genrev nu\ plus b «* 
prix. Coininan.te» exet uleea )>.ompiefbe it.

1.» s itcrHouaco dcüiraut visiter nos ^randeo 
prr. es. peuvout lo fa.r<‘ hu iien'»*nf • u prciuir l 
le train de L irhine qui nrr- le a laCôlo Si. Eau*, 
« eino inhiuies «le muicho de no* serre»

:’l mai 1 a;;

l^uSuZ
il» «C UtJUM

Ottawa, chemit fie fer Ctuutda àfliâlin»». ILM 
z.ta. et p.tn.

Lac «iue. 6.4» a.ni.. 7.48 a.m.. 8.43 «.nu. H58 «.nu. 
1.0U p.m . ta p. nu. Lis p. m.. ô.j» p.nu. 7M
p.ui.. tus n.m.

DE L Ks i -Quebec, 8.82 p.m.. Portl 
►herbroo .e, Québec. S:»ini-Jeat 
«.uo a. m., ulü p. m. Saiate-Joil» ___
r«mi er tui.oua intennediairea. IL8é».n», 
Mixte 8.1) n,?)!.. Saint Hjr ulnthe 8.40».nu. 
sorai irta 1k *i»'h>n de raccorriMMnt du 
Sain e lb>a.«lie». 11 . â «.m., Sorei vi» AL AlK* 
KÔ0 ». ni et p. ni.

DU s U D— N» W. York. Tror. Ratland. SI AltoM, 
8..M a. ni.. II.Ik) p. ni.. Boulon ma 1» Veiiuont 
Central. T.fOa.m.. 8.40 p.m. et 11.30p.nu Heur- 
^ ork. rfii House a Point. «.OU ». m. »t 18.M 
n. m. Smnr-.lean. 8.00 p. nu tou» U» joanu 
I und', s.J5 A.m.

llcinn»:ngiord. Huntingdon. F
8.6«»ain. Mi vie. 4. OU p.m. Sh®rbrooke, 
gag. Wiferloo. Granby. 10.30 ». nu. 1.48 

Tiao» Mihiirtia.n de Newport. Co«»MVUl
Earufiaui. 10.10 *.m.

Le® frnln» imrfent «I® I» gmr® 
lure cobuui® nulti

LE SECtlET Rü BOXUELii
Jo trouve «laint l'iiHage de* 

T'isa^e «.ie» HeiiK-ilusSauvxgea
d«» .1. K. r. HACICOr. U. 4. 
rue Voire-Daine. Si von*souf­
fle do maladies «fiii'onique* 
ci a ’gués vouh ue devriez r i* 
retarder ft vous rendre cuez 
M. J. K. 1*. Kacieol «pii pus 
fcaale des ReiipHtes Sauvages 
l»»ur ««Mites maladie» quelles 
«pielles soietn.

Tout en reeommundant 
ï'nsiigo ri® ses Heinédes ^»u- 

. r/^ -ï vages «iui »onf déjà *1 ennnus
j:!' t.ini i\ Montreal uu'è QuetH-c

et «lans touU'S 1®“ par«»is*e» 
« nvinuin u.tes, M. Ra« ie<»t 

tient .aussi ft averJ'r h* i»ubli« do ne pn» se lais- 
>er uaniiper. Ea seule plaee où vous pouvez 
avoir ses Kemerio- Sauvage**. Mds «m i.s uni été 
npprouve» pour toute In puissance «lu Canada 
p «r le gouvernement fédéral, « est nu No. 1434.
n® K<£iw Dura®. N’outuiez pas 1 idram®,

J.K.P.ItA4 ICOT. i Ut rue N.-Dame, Montré»
« PI'.u*' «la *.iuv.ua-

Vomi trouver»-» les m« ui»-* runa-a.-s su No V5 rue St. 
Jocvpll, M IUk'I», «Québec.

OBRTÎ i K AT.
J®soussigné, «*®rtiiit* avoir été guérie «le la 

maladie du loio, «le lu ti\'pepsie, du mal «1® 
rognon* et «l«* h» jiaruh >.*! «m usant les Uemérit*u 
SuiiVKgt's doM. J. K. t’. Hac. ad quie. t inainlu- 
n tnt sur la rue .Notre Daine u I enseigne «lu 
Sauvage. :ipr«-8 «\<*ir souffert pend « ut a uns et 
inaiiîieuaiit nm voilft en p.u'faiic “unie.

Dmk Catiulkine Jones,
30juin—jno Lafontaine, Ont.

L’Inijirii’iicrie Générale
tXKCVTE AVEC DlLTGRWOH 

TOUTE» EBPKCKS DE

COMMANDES TYPOGRAHIQUES
Impressions (le Luxe,

Impressions de Chemins de Fer, 
Impressions de Commerce,

ETC., ETC. ETC.

LIVRES ET PAMPHLETS
~ILLUSTRÉS OU KON-

IMPRIMES SUR

CARACTERES ROMAIN ou ELZEVIRIENS

Le tnatfrirl des presses, de cl i cher le et. de 
caractère est ri eu/, des derniers mo­

dèles cl du meilleur uoùt.

LWREMERiï GENERALE
EST EX MESURE

D’EXECUTER LES COMMANDES LE 4 PLUS 
CONB1DKHABLES .SOUS Lhi ELUS 

BREF DELAI.

PRIX TRÈS MODÉRÉS

CHAULES BELLE AO, 
Gérant.

NO 45, PLACE JACQUES CAKT1EK.

N. B.—Le* ordrea peuvent être déposés »r 
bureau d»; La Minf.rvj.. No 4.5 l'iace Jacque» 
Cartier, ou de Fa Pkk*sk. No 1540 rue Notre 
Datue. eu lace de 1 llotei-de-Viilu.

LES DERNIERS VOLUMES

5c

5C

Nou» offrons en vente les derniers volumes 
qui nous restent en mains et qui no 

pou veut plus être trouvés en 
librairie.

LES ORPHELINES, ... 15c 
LA FILLE DE ('AIN, - - - 15c 
L’HMOTE, $1.00 rlduit fi • • 85c 
LE CMLRRA ....
LE T It JUTE Dl CHEVAL

PROFITEZ CE LOCCASION
Les derniers volumes s'enlèvent rapide­

ment. &'adi csser »

PoniiER, Bessette i Oie
- 1540 -

RUE NOTRE-DAME

jifly r.tivoyû» franco «Inn* tou» le» 
bureaux tic poste.

! POkit L Ot. KP F—l’hirago. Détroit, Toronto »l 
. 1< i>»tat;ou»intei m<‘di»irea a.m.. 8.88p.m.

et 11.50 ii. m. Ilrixkvilh*. mixte, 1.3U p.m. 
< ornwalf. 5.00 p. ne ëaint Laurent. 7.50 «.n».
et 5.15 p.iu.

Pour Ottawa, par les chemins de fer Grand» 
Tronc et. Canada Atlantique, 8.50 a.m. »•
4.30 p.m.

Pour . u hinr. 5.50 a. m.. 6.50». m., 7.45 n. m.,9 
«d ldi a. m., nririi. J. 3.3»i. 5. 8.15. 7 15 et» p.nt

l’Ot K i. K> l —Portlutid. iio.sion.Uueh»c,liaiai» 
.Iran et Halifax, l'Uft p.m. Québec et Port- 
l..uri S.10.«. in. 1 stand Pond Artliabaakn•» 
I. . hmoud. 115 p. m. £orel (tria M.&&.)&»» 
r m. fie samedi a 9 ». m. et 2 p. ni.. Acton 
> it*. 6.-. 0 p. m. Sorel i®»a ch. de f®r Gmn«l- 
Ti u«' o la Ht•<non do raccordement dn 
Baiiitv-HoHAh» . 3.1.5 p.m. Bichmoud (mizteL 
ié 45 a.m.

POUlt lu. AUD-New-fork, Troy. Rutland»» 
MAltNin». 4.*i|J p.m.. nn Springfield. K.8» 
a. m et 4.lm p. m. HoMton. via le Vermont 
4 entrai. >.30 a ru.. 1.20 p. m. via ItutUuuL •» 
iw'O i» m. via Concord. New-York, via 
R Point. 7.15 ». m. »t 4.30 p. m. Snlnt- 
J«*an l.3ù|>.m. (aaim-di* seulumeuU. Kouso'» 
P.)inf (mixiei >.20 n.m.

Pour lienimiugfont, llowick, (>rmsto«rnv H«m> 
t:tig<ton. Fort C'on iiigiou. 4.10 i* m. Mixte. 
5.1Î0 a. in. Granin, Waierloo. Magog es 
M.crbrooi e. h.30a.m. et 4.*X) p.m.

Train lo«-ul pour Nom port, Waterloo. Bedford, 
saint (Vsaire et Ica iioinis lutcrmédiairea, 
5.‘.Ht p.m.

Servir® Ur® traîna anbnrbalnn entro 
Moutrénl. laMiirumilei bntnl* 

l.niubert*
Pour Sahri-Henri, Point e Saint-Charles. Saint- 

DuntKu-t et Longuell, 5.^0. G.I5cf 9.00 a tu^ 
12.10 u. m. ii p. in. ie« aauuHlia seulement i. 

Dépuri «le S'ain. Lambert pour la Point® eÿiint- 
« lia ries, failli Henri et Montréal « 6 ]«x7. (5 
Ü.LV* u. m.. 1 p. m. <‘415 p. m. les Muuedis 
aeuleinent).

Los r .iln* po r I ongueull partent de Montréal
ft 5.‘J0 a. m. 8.15 a ni. IL'. 10 p. m. (2 p. m. les 
*niii«*riia eeuleirientri 6.26 p. m,

Départâ «le I^mgucuil pour ^fouTéal. 6.05 a. m.
7 2'» n. in. I J. 18 p. m. (2.35 p. ni. les samedis 
feuulvmcuU, 7 p. m.

l e* frein* nrrivem A In cwr® Dnlhoiief®
imiiim* Niilt :

De Toronto ot do l'Ouest. 8.15 a. m. (dimanches 
compris! et .15 p. m. : «i’Ot iawu, 400 a. m.. 
1435 p.m. «*t s.0.» p. m.: rie Winnipeg et Van­
couver. 8.U0 h. m : «!© Québ®'-. 3.30 p. m. fdi- 
manchea «'ompriaiS.Oâp.iii., i>..3U n.n». et 1Ü.C6 
P. ni. (dim a ne tic* seulement :de Portland, 
Boston, etc., 7.4.» a. m. ««iimanches uotupriaf 
et 8.50 |).m. ; n® Saiiii-J»u:t Farnham.New- 
por«.etc..7.45iuni. («limanrheMisonipris]. 10,30 
a.m et 8.50 p.m. : rie Saint-Jérôme, 8.35 a m. 
« t t.:*) p u». : <!«■ ë»im-Lln. 8.35a.m. ; deHalnt 
Kualat hc. ti.35 a.m.

I.c® frnln® pn»f« nf «le in gnre Dnlbouele 
comm© Mull:

Pour To onto et l'Ouest, 9.1o a. m. ef 8.80 p. m. 
«dimanches compris i : Pour Ottaw a. 9.00 
n.m.. 4.30 p.m. et > 20 p.m, ; pour Winnipeg 
et Vancouver. :>.‘JU p. m : Pour Quebec. 8 10 
«i.in., 8.10 p. m. (dimnuches Meulcmeui), 3.:40 
P in. (iitimiichesconiprla). et 10.00 p.m. ; pour 
P'irtlann, Hoslon. etc., 8.45 a. ni. et 7.18 p.m. 
«iimanrlm*compris) : pour Saint-Jean. Farn- 
l'.tni, Newiiovt. etc.. b.4ôa. ni.. 4.46 p. tn. «t 
7.4.'p. m. <iiimaiit-h<>» compris; pour 8iiiut> 
Jcrùme. 7.15 a. in. et 5.30 p. m. ; pour Haint- 
Ein. 5.39 p.m. ; pourS iint-K.istache.5.30 p.m.

Igî train pour Fonguouil, Boachervllle, V».
rennes. Verctu res. Comrecusur, Saint Koch et 
SUltFL.quitte la gare Honnvont'.iro comme suit: 

i».2i> p.in. Express, (tous les jouro, diroauckes
except «ta. i

Fe train arrive à Montréal,H..TO &.m.
Pour tous renseigneincnLs, s'adresser au No 
' ' ce u ’ Arme», Montreal, 

la gtire liouaventure et 4
17 Côte rie la Plac 

Itillct* vendus a 
l'holiri Halmor»;.

17. 4 . Wnrf®!®, K. Rerrymnn
Agent G. P. «t F. $urlntondanL

15 s«ipt-l an

FRANCE! CANADA!

LIGNE BOSSIERE
Sous contrai arec le Gonvrmement de I»Piif9* 

banco, faisant Ier* ivi«>c entre le

HAVRE et MONTREAL
TOUS LES VINGT JOURS

Fc PANAMA partira du Havre pour ***»*•«
c* 25 Novembre.

CONNAlftSrJfENTft I> IRK CTI»
énnnét en I rance pour toutes lee villes du O» 
n.-wla. et ft Montréal pour les principales filles 
d«* France «t d Kurope,

Pour les prix du fret et du passage, s’edre»*
U BOSSIERE. FRERES 8t Cle, Havr».

nmai j a ct No ^ ru*

La Comparnle de NarUatlra da 
Kichtlieo el Ontario.

A
1887—Arrangetnents d’Antomse—1887

Le» vapeurs de cotre compagnie voyageaus
ioiuuiu suit :

Traverse de Longtieail
JOURS DK «KMAINK KT FKTRS

Do liOngncuil a Hochrriaga à 0.00, AfIW. 
7.00.7.40. b.20, '.1.00. 0.10. 10.89 11.00, 11.49, 12.80 
P.m.. 1. 1 4(i. 3.0J. 3.40. 4.2<l, 5. 5.*1). 6.30 p.m.

Do ll'K'helaga a Lnngucnii. 6.20,a m.. 7.80. 8. 
8,4.». H.20. Hum. 10.10, 11.20, 12.10, p m., 12.40. 1.80 
p.m . 2.00. 2.40, 3.20. 4.00. 4.40, 5.20, 7-00. p.m. 

h ervfce «Mtr© ■«•urneull et quai 
Lapralrle

VOVAOR8 nu DIMANCHE
De langue u il ft 8.00 a.m. 12.30 p.m., 1.44 4M

4.31 i -n».
De Montréal, onai du /.<'prairie ft 8,40 •.«. 

1.05 |> m.. 2.20. 3.35. 6.0 ) n.m.
D® liochelaga. 9.05 n.m . 1.80 P.BL. 8.15. 4.M 

6. .0 p ni.
F.ure.iu de* billets nu bureau de la coropn» 

gm«*. uni Richelieu, au pied de la Place Jao 
«mes Cartier
ALEX. MIFÎ/n. J. B. LA BELLE,

Sur. «lu trafic, Gérant
Bureau principal. 22S rue St-Paul.

Montreal. 17 : .«*v» nit-rc 1857. ______

JOHN IL R. MOLSIIM FRERES
ttistiH iteurs de MBBEet PORTER

a80-Hu© Sto. Marie—880
MONTREAL

On constamment en mams les dlrttronta» 
eepsees «le

BIERE et PORTER
AaV FUTES et en BOUTEILLES,

Le» iaBiiU*'* reçoivent ra"nlior#mon%
Ioui’b ro«umaii«lnfi.

*rLt»ni res revus par 1 iupiio*»®.
Mr, 55 .aIcUN ,70 Kuerie i <>rti(naima oinbeu 

teille notre bicrc e. wot m aune* cl a • icrlsé
» se wavu- de nui étioucaes» 11"-—Ut

«
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EXTRA.
amusements.
Botal — Maib'mU* — Voir

U FERME EXPERIMENTALE 
D’OTTAWA

V» do MO omit, oncien député, agricul- 
lour distingué, nous s odreste uns corre* 
pondonro importonto ou sujet de le Ferme 
Bspérimoutols inougurée à Ottowo par lo 
gourornemsut. Cet écrit est lo resultot 
d'obooreotions foitos sur les lieux par le 
oorruspondont. L'idée qui préside à cette 
thèse est de ssvoir si le ministre de l’suri* 
culture, dons rorgsnisotion de cette ferme, 
répond bien ou désir des dosses ogricoles 
et eux roloutés du Porlemsnt qui accueil- 
lolt otoc tont de foreur, il y o deux sns, lo 
proposition foi te en foreur de rétablisse­
ment do cotte ferme.

Nos lecteurs se rappellent que c'est à 
notre omi, M. Gigai.lt. otpute de Rourille, 
que rerient l'honneur de ce projet. Ou 
ouralt peut-être dû. por deference pourlul, 
établir cette ferme dans lo province de 
Québec, à quoique endroit limitrophed*On- 
lorio. Moie on o cru qu'il eololt mieux que 
cet eeool ec fosee sous les yeux même du 
ministre de l'agriculture, et, en cela, on o 
peut-être eu raison.

Dune tous les cas, si cette expérimenta­
tion sa fait d'une manière pratique, écono. 
mlquo aurtout dont son organisation, et 
qu*on place à sa téta un agriculteur prati­
que en même temps qu'instruit, un homme 
ondn qui puisse contrôler les recherches^ 
leu expériences et les esssis nécessaire*, 
pour réaliser l'objet que le parlement avait 
onouo, la ministre de l’agriculture aura 
droit à la reconnaissance de tout le paysc 
81 au coottaire on multiplie les rouages 
coûteux, si au lieu d'une ferme, on veut y 
créer une université agricole, on se trom­
pera du tout au tout.

Vcilàceque le correspondant examine 
avec le coup-d’oil exercé d'un homme pra­
tique. Nous suggérons quelque correction 
à notre correspondant dont nous publie, 
vont l'écrit dans quelques jours.

Mcpade
Un jeune enfant e’e«t noyé jeudi d»*r 

nier, a &uut-Adolpbe d lio«ard. sur le lac 
haiut Joseph, l* petit estait trop aven­
ture sur un glavou qui s'éloignait dn ri*

_
Lee cl achetées

Robert McCleary, Cleophas Boucher et 
Damas* Archambault ont comparu au Kv 
corder pour avoir *<>rti dau* les rue» de 
Montn-al. eu voitures d lover, sans cio 
cliettcs. Uhacuti d'eux a etc condamne a 
une piastre d'amende.

Poursuite
La compagnie d'imprimerie Perrault a 

prit me action de ql.lAJU cou ire la cite de 
Montreal.

Il s'agit du remboursement du fameux 
clmque remis pur M. Perrault enire les 
main* de i ashintanl greffier O Meai a, il y a 
quelques années.

Enragé
Ce n'est pas d'un chien enrago qu'on 

veut parler, mais de Trettl»* Lepau**,tailleur 
de pierre, de la rue Ftilford. il est *• p.«r«* 
de sa femme depuis quelque tempe. Elle 
demeure chex sa belle-strur. Gorgé de bois- 
acn, ITvvcfltne furieux a'cef rende ne près 
des deux remines et h-s a itattucs et il pa­
rait qu il les a morduos aux bras.

Assemblée et décleiea
Une réunion des marchands de chaussu­

res a eu lieu samedi, et malgré le mauvais 
temps les trois quart* d*s marchands 
étaient présents, pour prendre part a la 
discuKsiou sur le commerce de claques ; tel 
qu’il ne fait depuis longtemps.

A l'unanimité, il a eu* décidé de s’enten­
dre de maniéré a sc pro léger dans ce genre 
de commerce.

I/éleetiom de Verehères
Une réunion des principaux chefs libé­

raux du coiiit** de VcrcmTes doit avoir 
lieu aujourd’hui afin de decider *i on doit 
accepter purement et amplement la cou- 
fetodon de jugement de M. Lussier dans la 
causedc contestation de son election, ou 
*i ou doit procéder pour obtenir *a dequa* 
liflcation.

Un connaîtra cette décision demain.

L’ELECTION DE LAPRA1RIE

M- Goyette abandonna son mandat— 
Continnatlen do lo promTO poor 

déqaolifloation
A dix heures et demie, on a continué la 

cause de contestation de l’élection de La 
prairie.

M. Préfontains demande que la cause 
•oit suspendue, attendu que la cour de ré­
vision était appelée a donner *n décision 
aur la question de *avoir,si l'état des accu­
sations portées est suffisant ou non.

M. Pagnuelo s'oppose a cette requête et 
dit q u'on ne peut eterniser cette ciuse et 
que l'on doit procéder, en attendant la de­
cision de la cour de révision.

M. Préfontaine réplique que la cour su­
périeure ne peut s’oppoHer à *a demande 
La ‘ ■

Lo Paeifiqns
Etat du revenu du trafic pour 

maine finissant le 30 novembre :
la se

18*7........
Irtüd........

...*J72,(VX) 
.... 300,000

Augmentation pour 1837... $07,000
Ce tableau ci dessus ne comprend pas 

les recettes du South F.uHiern.

Gros parossenx !
Fuse be Breton commis, de 18 an», de­

meurant sur la rue Saint-André était le 
plu* gras de la bande de prisonniers enla* 
sé* dans la boite du Recorder ce mat in. 
Se* parents ont fait tou* les sacrifices pour 
lui. enfin le pen* fatigue l'a misa la porte, 
parait-il. Ku***b** est aile s'installer dans 
un grenier a foin de la rue Mignonne d'où 
un constable l’a délogé, ÿô d amende ou 
deux mois.

Honnêteté
Aujourd’hui, vers une heure de l'apn-s 

midi, le gardien de la paix Henry Raine*, 
de la police de la cité, trouva un billet de 
$10 ati coin do l.t rue Notre-Dame et de la 
Place .1arques Cartier.

Apres avoir interrogé plusieurs per
partie adverse a de* garanties pour les | sonne*, il apprit que M. Robitaiile. entre

frais, et la cour supérieure ne peut mettre 
de côte l'inscription pour révision, attendu 
qu'il n'y a même pas de demande en ce 
sens. Le dossier est devant la cour de ré­
vision qui seule doit decider de la suffisan­
ce des accusations, telles que portées avant 
de continuer la preuve.

L’honorable juge Loranger dit que le 
juge instructeur est possesseur du dossier, 
jusqu’à ce qu’il ait été envoyé devant une 
autre cour.

Demande prise en délibéré jusqu'à deux
heures.

A deux heures l’honorable luge Lonn- 
ger décide qu’il n’y a pas d appel d’un j<<go- 1 
ment interlocutoire rendu en matière d e* j 
lection, et que le jugement de l’honorable | 
juge Mathieu déclarant suffisantes les ac- i 
cusations telles que libellées, ne peut être ' 
sujet à révision.

M. Préfontaine, avocat du défendeur 1 
pre.seute alors à la cour une déclarai ton de { 
AI. Goyette, admettant que de* faits de 
corruption ont eu lieu pur ses agents en 
dehors de sa coniiais.sance.En conséquence 
il renonce à son siège.

Les avocat* de M. Urisson refusent d'ac­
cepter cette démission seule et déclarent 
ou’ils continuent la preuve pour obtenir la 
déquaiiffeation de M. Goyette.

On continue l'audition des témoin*.

preneur, de Longueuil. avait perdu de 
l'argent et *1 acquit bientôt la certitude 
que le billet de êlO lui appartenait. Il le 
lui remit aussitôt *an* vouloir accepter la 
moindre recompense.

Le port
Plus désert que jamais 1 Plus de 

.teamphips, plus de barges, plus de chars 
ur les quais et moins ue flâneurs sur la 
ne des Commissaires. Joe Vincent est le 

lernier a reculer devant l’approche de 
’hiver. Une de se* chaloupe* est encore 
iux amarres aux (milieu des glaces, pour 
e rendre à l’ile Sainte-Hélène on porter 
«cours a quelque malheureux qui ferait le 
llongeon.

Le populaire batelier Renvoyé sa flottille 
dans ses quartiers d’hiver et lui-tnème se 
prépare à en faire autant. Son kiosque 
aéra bientôt transporte hors de l'atteinte
des glaces.

L’alarme vient d’être donnée : La jet«*e 
centre l'inondation ne sera peut-être pas 
terminée à la crue des eaux. On connaît 
les causes de cet état de chose*. Depuis 
deux ans, on talonne autour de* plan* de 
M. Lavallée, inspecteur-adjoint, et ou ne 
a’est mis à l'œuvre qu’au mois d'août der­
nier. Cette jetée, évaluée à $9r»,0ü0, coû­
tera $112,000, et n’est pas encore parache­
vée sur ua espace de quinze arpent* entre 
les rues Millet le pont Victoria. Ce *ont 
là les principaux travaux eu retard.

11 faut remarquer aussi que d'après le 
plan primitif de cette jetée la hauteur en 
est fixée à 80 pieds au-dessus du plus haut 
niveau de l'eau à savoir 274 pieds plus que 
le niveau ordinaire. On a résolu de ne 
l'élever qu’à 24 pieds cette année, c’est-à- 
dire à deux pieds et demi plus bas que le 
niveau delà plus haute inondation. St les 
désastres des autres années n atlligent pas 
Montréal cette année, on le devra plutôt à 
l'indulgence du fleuve qu'a l'activité du 
comité d'inondation.

Diner oemptiaaentaire
Un diner complimentaire a été ofTcrt à 

SI. Joshua Norton, gérant de la New En­
gland Paper Co., au Windsor, samedi soir, 
par quelques-uns de ses amis, à l’occasion 
du soixante-seizième anniversaire de *a 
naissance.

Parmi les personnes présentes, on re­
marquait : T H Allan, H J Brice. E F 
Craig, T Elliott, A B Evans. E M Mat­
thews. A F McDlarmid, D A McPherson, 
“Wm McDunnough, H S Tibbs, H B 
Tourne.

M. McPherson présidait et avait pour 
Tta-à-vie M. Craig. L’hôte de la soirée M. 
Norton était astis à droite de M. McPher-
pon.

Le diner a été servi dans un salon privé 
«et la table était magnifiquement ornee de 
fleure et de lampes feériques.

Voici le menu : ^
Huîtres—Sauterne— Printanier Royal — 

Club Cherry — Lake Trout a la Régence— 
Hockheim — Saddle of Mutton — Haricots 
Verts — Pommery Sec — Quail à la Prince 
Albert—Petit» Pois—Asparagus en Bran­
ches—Sorliert Canadienne- Prairie Hen — 
Bread Sauce — Chateau Lafite — Lettuce 
aalade — Pudding aux Citrons — G*-lée au 
Madere — Petit Flour—Liqueurs—Glace- 
Café.

Après le dîner oui a été servi dans le 
Ûtyle reconnu au Windsor, M. Craig, en 
termes bien choisis proposa la santé de
•• Notre hôte.”

M. Norton, en réponse, remercia scs 
•mie de cette marque d>*time et de cette 
démonstration en sa faveur.

Des discours furent prononcés par toutes 
'les personnes présentes, et M. Bryce chan­
ta uni chanson composée pour l'ocrasinn.

Dans ’a soirée, on présenta a M. Norton 
•ne magnifique canne a pommeau d'or 
avec l'inscription “ Grand Pa—1811-1887— 
From the boys.”

Cimstlèrss
La semaine dernière, il y a eu quatorze 

•humations au cimetiere protestant. Cinq 
sm de diphtérie.
Au cimetiere catholique, quatre vingt 

•humâtions. Dix-huit cas dé diphtérie.

Vmi do aLaval
Pendant la nuit dermere. les gardiens de 

la paix Sptdhiig et Martel. UUaicnl leur 
ronde ru** Notre Dante, pree de la rue des 
heigueurs, quand il» apervureut an indivi­
du tenant un licol au bout duquel se trou­
vait un rbevai.

Homme et héte marchaint d'un air 
aouverainenient ennu)*-.

Martel » approcha d*-* deux et reconnut 
en l’homme une vieille roBnai*»anre, Jo­
seph Lahnie, qui M-mbla peu *ali*fait de 
la r«-in-oiif r<* «*t *url ordre du gardien de la 
paix le hui vit au poste.

C’a matin, ou a appris que le cheval ap­
partient a M. Napoléon Archambault, 
marchand de glace, demeurant a Saint- 
Henri.

Lahaie explique ainsi l’affaire :
•* JVlai» saoul, et quand on e^-t saoul, 

vous saves. Votre Honneur, on l•’••s^ pa* 
flu. D ne que je l’etai* pu*, tin, ma.* que 
e | etai*. *uoul et que je vis le cheval de 
•I. Archambault. Alors l’envie t*e prit de 

faire un tour avec lui, le cheval.”
—Comment ! dit le iuge. fair# On tour 

avec cheval qui n’a qu'uu licol f 
II—Oui, votre Homteur.une idee d'ivrogne, 
vou* savez et noua I uvou* fait le tour, le 
cheval et moi. a pied.

Enfin, êtne \ >>>i> eonpnhle m non t
—Oh ! cou pal de, voir»* honneur, coupa 

be de mYtre grise et d'avoir fait un tour 
avec le rh<*\ «I.

Procès jeudi.

Encore les cknre urbains
Depuis quelque temps, le service de la

compagnie d»** chars urbain* *♦• fait d'une 
maniéré *i déplorable, quelle sail ire. les 
mepri* bien h-gititiie* de lu part de tous 
le* citoyens de Montreal.

Hier soir encore, vers dix heure* moins 
le quart, une douzaine de pacager* envi­
ron, venus de la rue Sainte Catherine- 
Ouest, ont été oblige* d'attendre plu* 
d’une demie heure pour reprendre le* 
chars de la rue Notre-Dame Est. Open- 
dai.i le* trois chars qui sont entrés dans 
la cour pendant cette intervalle, auraient 
certainement pu continuer leur marche 
pour reconduire ce* pa**}igers.

Cen’e*t qu'apre* une attente de trente- 
cinq minutes que ce* passagers ont pu re­
prendre un char pour descendre a iioche- 
laga.

Sur la ligne de la rue Sainte Catherine, 
l'avant dernier char est entre dix minutes 
en retard et devaitpartir a d:x heure* et 
vingt minute* pour conduire les passager* 
vers I ouest, niais vu son retard, n'est pas 
parti comme d'hahitmie : desappointant, 
par consequent, nombre de passager* qui 
furent obliges de retonrner a leur demeure 
à la pluie battante.

Nous espérons que la compagnie de* 
chars urbains va mettre en pratique ce* 
quelques remarque* delà part des citoyen* 
d. la ville et que n'aurons plus à signaler 
de pareil* retard» de sa part.

VS CITOYKX

mmitrim: (;h\kiule
Mort de* fièvres typhoid*:»

Ottawa, 5—M. J. E. Pilon, employé au 
departement du Heciétaire d'Etat, est mort 
hier soir île* lièvres typhoïdes.

Il était âgé de 23 ans ; il est né à Van- 
dreuil et a fait »e» * . .de» au college de 
Sai u te • Thérèse.

Incendie à Qnéboo
Quebec, 5—Vers dix heures hier matin 

un incendie a éclaté dans la fabrique de 
chaises de Philippe Valliere, rue Saint 
Vnli< rs. Les flammes poussées par un vent 
violent se propagèrent rapidement et en 
peu d instants toute la fabrique était en 
feu. La brigade arriva promptement et 
réussit a preserver les bâtisses voisines. 
La fabrique a été réduite en cendre*.

Pertes $60,000, pas d'assurance.

Où aller ?
Déjà nombre de citoyens demandent 

quelle ville a été choisie par “ Le Trap 
peur ” comme but d'excursion cet hiver.

Voici les renseignements que nous avons 
pu recueillir a ce sujet.

M. Noel, secrétaire du club “ Le Trap 
peur” a reçu ce matin une lettre du club 
** Le Canadien ” demandant s'il ne serait 
pas possible de réunir les deux clubs pour 
prendre part à une excursion commune.

Les membres du comité du ** Trappeur 
doivent se reunir ce soir et prendre nne 
decision,

On propose deux villes des Etat» Unis, 
Springtieid et Fall River,

"Témoignage d’estime
Les amis de M. Joseph Gariépy, de la 

tnniKon H. Gariépy et Cie., épiciers, lui ont 
présente le .joli cadeau de son portrait au 
crayon a l’occasion du 31e anniversaire de 
sa naissance. L’adresse fut lue par M. IL 
Belisle, l’un de leurs commis, et le portrait 
fut présente par NI. Jos. Kd. Constantin, 
commis de la maison dos. Aird et Cie., ma­
nufacturiers de cette ville. Ayant pris M. 
Gariépy a 1 improviste, il a su témoigner n 
se» amis le remerciement de les amuser 
jusqu'à une heure avancée ce matin p-r 
les morceaux choisis de M. Ld. Clarke -, 
N*. Beaudoin, tou» deux aveugles et pia­
niste* bien connu* de celte ville.

_______ Un ami.

Le* jugement»*’ instanter"
A l'ouverture de la Cour .Supérieure, ce 

matin. Son Honneur le juge Papineau, 
qui préside à . audition de lu cause de la 
compagnie des Abattoir» contre la corpo­
ration de Montréal, donna instruction aux 
avocats dans les autres causes sur le rôle 
du .jour, de procéder à l'examen des té­
moins u la cour d’enquête et de venir en­
suite en première division pour 1'audi.tion 
au mérite. “Je ne partage pas l'opinion, 
dit-il, que le juge doive présider à l'enquête 
et mérité, et entendre tous les témois, 
pour pouvoir ensuite rendre jugement 
intanler. Dans les trois quarts des cas, 
et excepté pour les causes les plus faciles, 
il est necessaire que le juge lise la preuve ; 
même quand il entend les témoins, la lec­
ture de la preuve est necessaire clans la 
plupart de* cas.

La Chamlr» de Commerce
Mercredi à 8 heures, aura lieu la reprise 

des debus sur la question de IT’iiion 
Commerciale par la Chambre de Commer­
ce. Plusieurs oeateur* ponr et contre 
prendront la parole. N -us voyons avec 
plaisir le haut commerce de Montréal se 
livrer a l'étude des questions les plus im­
portâmes. Jusqu'ici la “ Board of Trade” 
semble monopoliser la discussion et nos 
concitoyens d’origine tram/ai-e semblaient 
s'abstenir. A la Chambre de Commerce, 
les débats étant conduit* dans notre ian 
gue. sont à la oortoe de tous nos hommes 
d'affaires oui y prennent part. CYst un 
progrès dont nou* avons le droit. d«* nous 
féliciter et qui indique que dans le com­
merce comme dan* les profession* nous 
prenons la position a laquelle nous avons 
droit.

Comme ce* séance* ont lieu le soir, tous 
le* membres devraient se faire un devoir 
d’assister soit pour prendre part a la dis­
cussion, soit pour se renseigner sur le* 
question» très importantes qui se discu­
tent. Le public est aussi cordialement 
invité au Xo 46 rue baint Jacques, a 8 hrs 
mercredi.

LTvrognerio le dimanche
L’extrait suivant de la liste de la cour du 

Recorder de ce matin, démontre comment 
une certaine portion de la population de 
Montreal a célébré le jour du dimanche 
hier. Il pleuvait, on buvait et se battait. 
Jamais tant de batailles dans la même 
journée.

Thomas Monettc. Eugène Geradic et 
Phillip CaJucy, ivresse, bataille et assaut 
sur la police, chacun 810 d'amende.

J. B. l’erra*, menuisier, •'O an*, ivre et 
assaut sur Arthur Peiielier. c i d amende.

Paul Belanger, rue du College, ivre et 
désordre sur la rue Craig, 83.

Richard O'Reilly, 46 an*, ivre et trou

Election de King«ton
Kingston 4—11 a été fait une objection 

importante en cour a la contestation de 
ÏYIection de sir John A. Macdonald, pour 
le fait que les procedutes n avaient pa* été 
faite* durant le* six mois spécifie* parla 
loi. L’affaire a été prise en délibéré de­
vant le tribunal au complet, de Toronto, et 
une décision scia rendue avant mardi, 
temp* auquel l’enquête se continuera si le» 
proré* ire* sont déclarée* régulières. .

P/iea frenf—Le* juges réuni* de la*bour 
de Toronto ont décide d’accorder une ex­
tension de temps au délai légal et la preu­
ve dans cette cause d’élection contestée 
est flxee a mardi prochain. L'honorable 
S. H. Blake, est l’avocat du requérant, et 
M. McCarthy, l’avocat du defendeur.

V>y ' A' rL II „ V»; Z n. 1V rp r t trm. pl'»s heureux a IKlysee qu’il lavait Oté .^.,P «7 L m.-me .t n- wr.it p«» au.si h.-ureu*
b T|Jjs IW- .n. cirmenee Wllklmon ; T’c l',i ^ P»''1'- l h«ur« de »0,‘

«S ^‘dr’cômmlswIreV^'cï,” I d^olr dormi h„.t
aux pn. e», rue de. •,$ heures sans arrêt, vendredi soir, et a dit

Tréfilé Lepage, ivres«e et assaut, 910.
Tclenphore Kiendeau, rue Sain» Martin, 

mouu ur, 20 an*, et Dennis Rodden, rue 
Wellington, 20 ans. Ivresse et bataille, 
$ô et $3.

Ovila Brunet, journalier, de la rue Mont­
ra rn, a battu sa femme. Il gagne de bon* 
gage», mai* boit beaucoup. Maigre ses 
promesse*, il est condamné a $10.

Il faut passer sou» silence l'apparition 
de vulgaire» ivrogne* qui sont au Recor­
der aussi souvent que les bancs.

LKMINIE.
La musique en Uni opt-ra est en vente

nnx prix suivant* ; DarliUon compurtn. 
piano et chant. 91.25. piano aeui, 75 et*; 
morceaux divers : “ Fantaisie,’* 75 cia ; 
M Gavotte," 40 et* : “ Lancier a," 20 et* ; 
“ Marche.” 4u et» : “ Folk*.’’ 50et* ; ** Qua 
drille," 20 Cia . * Valus, D et», chez Hardy 
st Violetli. 13, rue Uo*fotd. 3f

RAFFEL.
H eat grand temps d«- rvtenir «e» place* 

pour le» deux r*pr*-■«Mations franvai'v* 
de» 12 et 13 decembie. a l'Academie. Le* 
Ibrur OryiÀc/mrv, jouae» par une troupe 
choisie avec le» coatumes et la mian en 
•cène exact», obtiendront un aucce# vrai 
ment populairv. Le» plan* de in salle sont 
depose* cher MM. Lavigue et Lajoie, rue 
Notre Dame. _________

!,e cadavre de l’enfant du notaire Ga* 
i m. io'oai Inanmaincdernière,
a ^aiiit Ce»aire, a ete trouve samedi.

Fratricide à Ottawa
Ottawa, 4—A quatre heure», vendredi 

après-midi, mi meurtre horrible a été coin- 
mis à la suite d’une querelle survenue 
entre deux frère* du nom de Albert et F lie 
Desormeaux, a Rocbesterville ; il appert 
que Elle « tant allé voir son frère qui avait 
été malade récemment, propos* ,.m, .-e der­
nier payât la traite, ce a quoi \"»erfc s'é­
tant refusé, Elie sortit et re\ ut bientôt 
avec de ia boisson. Ayant ven u forcer 
son frère à en piendre une »eco:i le foi», 
une querelle s'en suivit et Albert fut jeté 
violemment a terre ; c'est en se relevant 
qu'il saisit une pelle de fer et en assena un 
violent coup sur la tête de son frere Elie 
qui tomba a la renverse. Le Dr Wright 
fut appelé de suite et pansa le blessé qui 
fut transporté a sa résidence, à Hull, où 
il expira ver* les sept heures et demie ven­
dredi soir.

Sur dépêche du chef Genest, le sergent 
Gordon fit l'arrestation du meurtrier, 
Albert Desornieaux, à sa residence, rue 
Albert, là même où ie meurtre avait eu 
lien.

Le prisonnier est âgé de 31 ans et travail 
lait aux scieries de Greer ; le défunt était 
aussi occupé à piler de la planche pour M. 
Booth.

Le prisonnier est marié et père de sept 
enfant». La victime du meurtre est aussi 
père d’un jeune enfant et laisse une fem­
me éplorce. Eile résidait a Bull.

Le prisonnier, qui occupait la cellule du 
poste. • o matin, parait complètement ané­
anti il a assuré n'avoir pri» qu'un seul 
verre de boisson, et qu’il s’est emporté, 
n'ayant aucunement l'intentiou de tuer son 
frère.

Une enquête s e*t ouverte hier sur cette 
malheureuse affaire qui a jete l'émoi dan» 
la ville et fait le sujet des conversations.

Le verdict du jury a été que la mort du 
défunt a ♦•te causée par les blessures infli­
gées à la victime par son frère Albert.

Nouveau hill
New-YotïK, 5 — Le correspondant du 

World a Washington, dit que le president 
va recommander l a option d un bill qui 
réduira de .380,600,666 par année, le mou­
lant de* taxe».

La Républiqno Français» — Le nou­
veau Président

Part», 5—M. Sadi Carnot est d’un carac­
tère peu reserve. Il n'a pa* cabal le un 
seul vote. Lorsqu’on lui demanda s'il vou­
lait se porter CMididat à la présidence, il 
a répondu : “ Oui, a condition que ie ne 
sois pas oblige de solliciter un seul vote ni 
de compter sur le vote des monarchistes. 
Si l'on découvre qu'il n’y a pas assez de 
votes républicains, je considérerai mon 
élection comme nulle. *1 je suis élu. ”

Apre* son élection, il a dit n se* en fanf s : 
•* Ce sera une tache dure pour moi de quit­
ter cette maison familière pour aller rési­
der a cette auberge de l’Elysée. ”

Son épousé dit qu'il a compris que *» 
candidature devait être essentiellement 
p.u-itlquc. Madame Sadi Carnot est une 
femme très active, intellig.uite et très ca­
pable de taire du palais de l'Elysee un 
centre social. Scs “Gaiden parties "et s» s 
soirées dansant*'* nu ministère de» finan­
ce* ont toujours eu un grand succès.

M. Grovy au cours d'une entrevue nu- 
jourd hui avec, le nouveau president, a ex­
primé l’espoir que M. Sadi Carnot serait 

lu* heureux a l'Elysee qu’il i'a\ait été 
même et ne serait pas aussi heureux

CAPOTS ET MANTEAUX EN 
BOKAUA

Bien ne nurpasae l'elegance et la riche* 
»e d«* no* capot» «*t de no» inanU-aiix en 
Itokara ; ce» articles «ont de premiere qua­
lité, bien Uni» et a.iutt«itii bien. No« prix 
août bai.

Uns. Df.*jaîu*inh et ClR..
1Ô37 rue Sainte-Catherine.

Aux Trois Chevreuil*, 
Montréal

qu il n'avait pas eu ce plaisir pendant six 
Remain'»» aunar.-ivaut.

M. Sadi Carnot est officiellement un ca­
tholique. mais en réalité un deiste et un 
spiritualiste, nceeptant le» idée» de »ou 
ami Jean Reynaud.

Pari*, •>—Le comité central révolution 
naire a lance un avis *igné par Knde* et 
Vaillant, remerciant le* républicain* de 
Paris qui. par leurs manifestation* deci­
sive*. ont défait M. Ferry et sauver la 
République d'un coup d'étaL

Nats*»nea
Kn cette ville. Kj S courant, «lame D. M. Ger­

main, No!<•!_' rue Ami>er*t. un rtin.
L**h journaux <1 Ottawa «i Winnipeg bunt 

prie* de nproduire,
Déeèe

Foktifk A Ottawa, le 1er fouran». est décé*
«i ■ i âge deft aseei ftêioeta. apfè»mm mm 
g'ie «ù douloureut» maladio -ou:b-rt« avec '.ne 
iCbignati m chrétienne. Marie Klinire Fortier 
épo >e de Pierre Valois. Kcr ci devant de 
8t A'-holastique Elfe laisse peur déplorer -h 
perte un etHJtix et d'** cufantalm onsoinbleb.

I«e ourp» cet parti d O’?*wm ce matin, a huit 
heure», pour Falot rt -hnl—ttqaa. oà lee feoé* 
raille» auront lieu demain, mardi matin, a neuf 
heuriM prCcis»,

UarentH et ami» *«»nt priés d’y **».»:«r sans 
autre invitation.

.Mere devome Cpouse chrétienne, elle eut 
«Mi e au ciel retrouver deux enfants qui l'ont 
precede \ de quelques mois. Ian.* la tombe.

l^i •i« fuut«> était mère de feu docteur P. O. 
V a loi-, cl de bu-ur Marie de Ste Cécile, de la 
t'oi’gt Kation des daines de Sio Croix, a SU 
Laure u>.

Courte au— Kn cette ville, le 5 courant, à 
l'dce de ,ii an*. Andrieu Courte iu.

Le- funéraiiies auront Peu mercredi, le 7, à 7 
heuiebel trois quails a.iiu

Iz* convoi funetire partira de sa demeure à 7 
heures et demie a.m , No 7 * rue 8t. André pour 
hc rendre à IV-cliS'* 8t. Jacques,et de laauciuie- 
tl« r«* de la Ci t*î des Neiges, lieu de la sepulture,

i'ureare et amis, sont pries d'.-isaiater aans au­
tres invitation». 2

H \UNors—A St Vincent de PauLleîl couranb 
a l'Age de iJ ans, Eincüna Robert, epuu»u de 
Joseph Il.'irnoi».

Le* fancrailles auront lieu xnardi, le 6, a 7
heures a. m.

Ijff c mivO‘ funèbre partira de la demeure de 
son per»*. No 44 rue Iberville, pour so rendre a 
l'cglise paroib.-iale, et delà au cimetiere, lieu de 
la sepulture.

Parent» et anus sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

J.D. McBORNIE & FILS
12 RIIK NT. JOSEPH

PARIS, (FRAIM h) ET \EW-10RK

DENTELLESjfBRODERIES
Coin des rues Hôpital et St Jean

MONTREAL
^•ÎTAU COMMERCE SEULEMENT-^

21 aout-ltn

Situations vacantes

DE31ANDIS des garçons et 
Hiles pour apprendre un mé­

tier facile et payant. S’adresser au 
No Ha rue McGill. 18 oct—jno

O N DEMANDE une cuisinière et une Allé 
de chambre au No 36 rue Herri. 37—3

ON DEMANDE un barbier au No S6’S rue 
Notre-Dame, St Henri, N, Bi»»onnettc.

37—3

ON UEM AN DK dos modistes et des appren- 
tics au No 117 ru • Sanguinet_____•*

ON DEMANDE immédiatement un bou 
charron voiturier, ouvrage permanent. 

S'adresser A B. Gohier No 112 rue Bourget St 
Henri de Montreal. 3d—3

N DEMANDA une cuisinière au No3ô6 rue
Dorchester. 38-3O 

O
ON DEMANDE une servante bien recom- 

nmnduc : bons gages. 8 adresser au No II 
rue S.iinte Eli/abelh. 2-38

N DEMANDE uuc servante au No 251 rue 
Saint Detria. Pas de lavage.________ 38-3

O N DEMANDE une servante au No 60 rue
Saint-Hubert. 38-3f

N DEMANDE un jeune homme de groçe- 
rie au No 45 8t Antoine._________ 3a—2

N DE MA Ni'K une fille dé ohanibre au N 
97 rue 81 Paul. 37—3

O
O______________________
ON DKlfANDK irmiudiatement 200 chnr- 

retiers «le toml cr. au et lOO Journaliers. 
S adresser a Trciflé Bastien, sur la jetée perma. 

nente de 8t GabrieL__________________.>7—7
N DEMANDE nue servante au No 330 rue 
de» Allemands. 37—3

ON DEMANDE une servante pour une petite 
famille, pas de lavage. S’adresser 87 rue 81 

Jacques ou 58 Parte Avenue. If—I

ON A BESOIN d'un relieurviu No 31 rue 
Côté, ir utile de »e presenter si l’on ne 

connaît pa» lé métier nu 22—jno

ON DEMÂNDK un regleur. S'adresser a M. 
Adolphe Lcbeau, No 31 rue Cote. 10 at-jno

O

A Vendre «u à Louer

VL'JUEU—t 'nem.itaon a 4 étapes, meublee, 
d (tu une localité centrale de lu ville. 8 a 

dre*?5'r par let r * a M. Demurs, bureau de La 
PHK(‘8£. _ ________________ 38- 2

A VEN DR K’—Un étalage dé bouchar, s’a 
dresser par lettre. X. au Bureau «le La 

Piti.ss K.___ _________________________ 37—

VVENÎ)RK—1,’n empiaeement situé sur la 
parois-e no 8i. .inequea l'Achigan, IM» 

eoutenant enviion 4.» pieds de front sur trois 
quurisd’arpen; de proiondeur, tenant devant 
au chemin de l'Kque ie. en profondeur h Fran­
çois ITud'homme, sans batiment. S'adresser a 
F. Poirier, bureau d* 1 \ Fri -~e. Nov.-jno 
\ Lo' KÎÏ II*gnifi tes bureaux, < o du la 
f\ Place d’Armes, bAiiS'C de la succession 
Wilson, avec dernières améliorai ions, « soc n - 
setir, ce., lumière et ventillation parfaites. 
Aussi, tout un gron.l pl mener bien adapté pour 
Imprimerie ou petite manulnc; ure. « adresser 
au gerant, sur les lieux. No II Cote de la Place 
D'armes, chambre No U.

ON NE CÎiÀMimit GARNIE avec ou sans 
pension au No a7 rue des Allemand s.B

Hiver»

ON DEMANDE.- Un couple marié desire 
avoir une eh.«u<t»rc non garnie, avec pen­

sion. flans une famille pr;vc«\ ou il n’y a pas 
d.mtié pensionnaire. S'adresser par lettre a 
h . M. Bureau d« La Fumsac. xs-jno
<DOAnnn A FRF l EC. —Intérêt de 5^ a 0 
iDJbH’UUU par cent, -ur propriété de ville 
ou de camp ignés, aussi billet-, escomptes a 
taux raisonnable, maisons a vendre. Condi­
tions faciles. John LevcilU-n, dgent. 2i rue >t. 
Gabriel.___________________________3!.-i
Les biscuit* •‘GRANDMAS” sont reconnu 

comme les plus délicieux. H Kont fails 
par la

CompjïtiieMjiiiifiicliiriere deBisouils de Montreal
et sont vendu* par ton* les épiciers dans

Hinirs
HE MONTREAL

Han* lo but lift venir ftii aille aux 
fomls dft iloUition pour four­

nir l'éducation olassiqiie 
ctr., etc.

Non» etphscron*. le 6 décembre et les jours 
suivants de 2.30 hrs a 6 b s. et de » hrs à 10 hrs. 
P m.. la vue d'un villshc ant y a quelque» 
•iécles, avec les cost un • d- cette opoque. Ar­
ticles des beaux arts doun*!* |*our pie-que rien,

50(-ADMI88l0N-50c

runs
ES BOIS DX ROSE BT NOIR

A SACRIFICE
Ayant décidé de ne plus garder en stock de* 

P ano* en bou fie ro»e et uoii». j utfr» a 8A 
t LlPIc K le* ioatrumeuU suivant* que j ai eu
magasin :

PIANOS A QUEUE
KNABEe dc Boudoir, Bois de

Rose.
FISCHER, de Salon, Noir.
KRANiCK & BACH, de Bou

doir. Bois de Rose.

PIANOS DROITS
KNABS, 3 moyens formats. 

Bois de Rose.
HAZELTON, 3 moyens for- 

mats. Noir. '
, grand format. 

Noir et or.
NEWBY & EVANS, grand for­

mat. Noir et or.
Tou* ce* instruments tont neuf*, parfait* et 

pleinement garantis, la »eule raison de celte 
vente a sacrifice étant celle deoncc plus haut.

Prix extraordinairement bas aux 
acheteur!* à court délai ou 

au comptaut.

LEIPRATTE
1676

RUE NOTRE-DAME

PIANOS HAZELTON 
K \Ai.K 
FISCHER 
KRANK H

ot BACH 
NEW BY

et EVANS
Ainsi que les OR1UES et '.es PIANOS

lO.vIlMON 5,6,7

P

é-'U’ortcsà l'Est du Carré Chaboillez'^. 
3û2f

'Û>

«FaRROW a J ACOHfl
raoriu«TaJMaé.

commençant

ÜN NOÜVEAD DEPART
QUELQUE CHOSE DE NOUVEAU 

A MONTREAL

UN MAGASIN DE VAISSELLE A 
o------ UN SEUL PRIX------- o

Prix tous réduits et un seul 
prix demandé.

Service a diner, 103 pièces a $11, 
avec Soupière,

UN BON MARCHE
Mes services a thé de $2.7j peints 

a la main, u’ont jamais été 
égalés,

Mes lampes en cuivre suspendues 
de toutes couleurs a $2.75 
surpassent toutes les autres 
lampes de la ville.

SoTigez donc que nous vendons une lam­
pe portative complète pour 17c au

CENTRAL CHINA HALL

L. DENEAU
2(lï!-lilE SOIRE-DAME-2023

THEATRE-ROYAL 1
ChM*. *srte.na*i «t cka^ue Mtr. pour lo 

Lundi lo H Décembre

LA COUFAOSIE VE COMEDIE MUSICALE DE KIMBALL
Sou* U gérance de H R. RepreMaubut lo dernier auoet* m idc*: »nir*#

M AJVTZELLE
Arrangé et prvparé par MME. JENNIE KIMBALL

PrU d,Adiiii..iou, toc, a Oc et 30c : Siè»c, re.ervé^ lOc extra.
OS» /)* COMkÛÎcVk ae Pr‘BC*- u Pf>Kh.i.. : LA. COMHA

FODERUREX POÏÏRRÜRES
■ ' CHU —

J. E. DESLAURIERS
GARNITURES de TOUTES SORTES

Castor, Renard Lieu. Oppossum. Chinchilla. Loutre. -Seal. Mouton de l'erse. Mouton Gr.* 
Casques et Mambons en s al. Viem, lh*te Puai» Mo :tou lu Perse et «’ •*. Cap./i« Char»' 
sauvage». Moiuou. A»tta ba i. an»»» un a-»»ortimetit > •(auts, Miiainer en iv.J doubles.

le» ré parage» revivent une attention toute p irliculiere et nou» garaniisbons notre ouvrage
VEXEZ, VENEZ C HEZ

J. E. DESLAURIERS
3 Dec—1 j s—jno

- 2031 •
RUE NOTRE-DAME

BANQUEROUTE ! 
BANQUEROUTE! 

BANQUEROUTE !
VENTE de MARCHANDISES SECHES 

CETTE SEMAINE CHEZ

GAGNON &.SHIPTON
MAHCAN DISES DONNEES pour TRAQUE RIEN

M*gn*ins cncoirbr*» toute la Journée. 
Articles valant 25c vendus pour 5c chacun,

VENEZî VBKKEt VENEZ! VENEZ!
Ft obtenor. des marchés cher.

1973 RUE NOTRE-DAME

=BIJOTJTIERS—
216 RUE ST. JACQUES

NOUVELLES MARCHANDISES 'JT FETES
Diamants, Bijouteries, Bijoux en Or, Bijoux en Argent

NOUVEAUX SETS A THE!
NOUVEAUX SETS A CAFE

Les meilleures qualités d’ouvrages en plaqué aux plus bas prix
3, 5, 7, 10

VENTES PAR ENCAN
PAR BEN N Ils G et B A RSA Lü U.

VENTE ^LENC AN
Denning «£ Rat-aalon « • Encantenrs

VENDRONT LE

MERCREDI 7 COURANT
▲ DIX nu Ries

A leurs salles. Nos 85 et 88 rue St Pierre, un 
assortiment vaste et varie de marchandises 
sèches convenables pour le

Commerce dMutomne et d'Iliver
L’assortiment consiste en tout ou en partie de 

Présidents bleus et noirs 
Drap* castor pesants 
Naps noirs et gris 
Kioifc* d'Fstatne. Meltons 
Coalings, fi-l Italiens noirs, batiste 
Cachemii es nci-s et de couleurs 
Tweeds Canadiens 
Flanelles assorties 
Flanelle blanche, gri*e et écarlate.
Châles, cravates u’Llver 
Corsets, mouchoirs de toile et un assortiment 

complet de passementerie
—AUSSI—

G caisses de flanelles assorties
4 caisses de tweeus • anadiens
5 ( *‘8*0- de corps et calerons 
2 caisses de couvertes
2 caisses de garniture»

---- ET-----
47 lots de hardes faites 
Mocassin», mitaines et gants 
Casques en fourrures, assortis 
Capots en fourrures assortis 
Manchons de daines assortis.
Vue consignation de fourrure» manufacturées 
Une consignation de bot e* et souliers.
A »ortiment complet de marchandises de toile 
La balance d'articles de fantaisie consistant 

en partie de set* de toilette, albums, pipes, 
brosse» assorties, pou née assorties, poupée» en 
porcelaine, fouet» assortis, portefeuilles, mé­
moires. livre», etc., etc.

Le tout sans rsserve.
Conditions faciles. 37—5

VENTES PAR ENCAN
MARCOTTE tt ECREMENT

VENTE ÂL’ENCAN
POUR LE

COMMERCE
PAR MARCOTTE et ECREMENT

RfARI»I( !• A coarnnf. nous vendrons à 
nos .salles Xo pô rue 8t Jacques, un stock com­
plet de chaussures au mon tant de 13,00(1

Plusieurs lots de Fourrures, Casques de Seal 
skin. Mouton de Perse ot autres.

75 Roljes de carioles et autres.
10 bulles de couvertes blanches.
125 douzaines de belles chemises en drap bleu 

lace».
6 caisses de Corps et Caleçons.
3 0 douzaines de bas en laine assorti», et U 

grand assortiment de marchandises sèches.
Vente à DIX hrs a.m.

DISSOLUTION
LA MAIbON EXISTANT HOU3 LA RAISON 

SOCIALE DK

BRA.ULT FRÈRES
ost dissoute de consentement mutuel.

GUSTAVE BRAULT
voiitiuuera les n flaire» à 1* mémo 

place :

1984 RUE NOTRE-DAME
Ayant engagé un coupeur de première ordre, 

et nous servant de la celcbre méthode Hecklin- 
gcr. non* garantissons strictement toute pièce 
sortant de chez nous.

SPECIALITE VETEMENTS FINS
39-2

MEUBLES D’ART
Non» annonçons, avec confiance au public- 

le» avant igrs suivants, de notre otablipst menî :
1er. N'<>m possédons rassortiment le plu» 

vaste et le meilleur de meuble» modernes ot les 
plus riches.

2 me. Nos grand?» achats au comptant nou» 
permettent d obtenir de » escomptes spéciaux et 
ainsi nos prix sont moindre* que ceux des au­
tres muisoiip.

3 emo. No* cinq étages d'entrepôts et no» bou­
doir» et chambres si» cinlemoiiL fourni» permet­
tent aux acheteurs déjuger le* effets, sont a In 
lumière du jour ou du gaz mieux que partout 
ailleurs.

4 ème Les affaire» ayant augmenté d’une 
manière immense, surtout dan»la haute classe 
de ineubV*. nous pourrons non» procurer les 
dernier^ ni ifU lesA niesir e. qu il parassent,

5 emo Ayant m. marche ouvert tout ce qu'il 
y a de inio-ix en fait de meubles et de couver* 
t lire*, trouve place d An» notre stock oui com- 
prend d'» écnun'ill ni< de- ii *ichaitaises le» 
1 lus riche» uuc l’on puisne so p oc tirer dans le 
pavy.

Vou» ôte» cordialement invités A venir exa­
miner notre assorti mon i,

OWEN MCQARVEY & FILS
1849, 1851, 1853

Hue Notre»Hniiir, < .»iii <1q ja rue 
McGill, Montréal.

38-2
MARCOTTE et ECREMENT, 

Eucauteurs.

ENC A.N DTT SOIR

MARCOTTE et ECREMENT
— DK —

Jouets et Marchandises de Fan­
taisie pour les Fêtes

—CONSISTANT EN—

Poupées française», en faience, cire ou biscuit, 
habillée» ou non habillée». Quelque» une» sont 
le» plus belle» que l’on puisse trouver a Mont­
réal. / Ibums en peluche rouge, vorte ou bleu, 
Album* en cuir, doré, dun» le» plu» belles qua­
lité», Jouet» de toute» sorte». Portefeuilles. Oh- 
jete d'Art en Faience, Coutellerie, en tout 40 
CMi**e*.

Pour être vendu immédiatement.
Vente Mercredi a 7 heure* du soir, à

no» salle» 95 rus 8i Jacques.
MARCOTTE & ECREMENT. 

33—4 Encanteure

AVIS DE FAILLITE.
VENTE PAR ENCAN

IR RE
J0UnFRT& PEPIN.

Boucliers de la Cite de Montréal,
failli*.

Les soussignés vendront par encan publique 
en bloc a tant dans la piastre, LUNDI LE 
UEMKjour de Décembre, courant, au No 53 
carré Victoria, à DIX heure» a. m. tout l'actif 
de» dim failli», comprenant les garnitures d’un 
étal do boucher, avec tou» les acccssoirs, y com­
pris une magnifique glacière de» plus perfec- 
tionnecs, se montant d’après l’inventaire &

. .. $367 41Iaîs dettes de livres se montant à 235 87
Ainsi que 2 magnifiques chevaux trotteurs,

2 .harottes,
1 sleigh,
2 harnais.

Et le* meubles de ménage seront vendu* sé*
parement.

Pour toutes autres informations, s'adresser à 
CHS. DKSMARTKAU, 

Curateur,
MARCOTTE ft ECREMENT.

Encan leurs.
Montréal, 3 Décembre. 1887. 3. 7, 9, 10.

Aux Propriétaires d’Etablisse- 
monts d’imprimeries

MM. Marcotte et-Ecrément, encantenrs, dol* 
vent vendre à l'cncau. LUNDI, le 12 courant, 
tout lo matériel d'imprimerie appartenant a 1* 
•accession de fei* Joseph Cbapluau, No 31 rue 
Côté.

Il y a là trois grandes presses .Gordon, ifoe, 
et Pot ten. ! petite» presses, 1Ü.UU0 livre» fie <•«. 
ractères et tout le matériel d’un atelier des 
plus complet», engin, bouilloire, etc., etc.

La vente sera laite par catalogue sur les 
lieux mémo».

On peut obtenir des catalogues en sâriie*- 
sont h MM. Marcotte et Ecrément. 95 rue 8t 
Jacques. K-pédie» franc de port dans tout le 
Dominion sur demande. 3* jno

P. S.—ARTICLES KN RATTAN. O» vient, 
fie recevoir des li^n complète» des articles les 
plu* nouveaux et l«s plu» beaux, surtoutt-onve- 
r.able» pour cadeaux do fête*. 5 In c —jno.

A. VIS
Une assemblée de* maçons.taiOurs de pierre 

et assistants, aura lieu à Weber Hall.No 23(1 rue 
St Jacques. MARDI. 1*6 l>*vembre. a 8 hrs,p.ni

Toh< f*»nt prié* d > aiwisior.
A Caire importante,
17—1 PAR QUDlÜfi.

MUSIQUE A 2Oc CHAQUi:
I^es feuille» tombantes Muller. Ventre à terr* 

Kowalski, Grande Marche de Concen Woi àn- 
haupt. Le dernier é ou rire, Mollcnliaupt, l’5* 
binante valse, lima Valse. Marche de Don Qui- 
chotie. Fire fiend R^det. Marche Hongroise 
W'ollenhaui*». Dance of Waves ni«K>nbean* 
Sudd*. La Redemption Polka. L’orage Weber. 
Valse Margucrib ((oits hak, Caniiienn. Wy­
man, Le chant du Martyr. Les clochette» dorées, 
Hoffmnn.

Chacun des morceaux ci-haut sont de belle 
musique ot coûtent de 75o à fl.00 chacun ail- 
leur». Nou» avons fait imprimer ces morceaux 
r. musique* 20e. h demande do Vu:.a Mal la 
et de» antres couvants.

W. àTRFET. *29 Rue Rlrnry
10 mal-la

A VENDRE
UN BEAU CHEVAL

TOUT ATTHLlS
Ben liartml.». 1 onno vofjurc è hiv# r ish-iqlô at 

le» tolx*» necessaires ; le tout en exccMciiic cou* 
dltion.

S’adresser *
JOSEPH LKPiNE. 

Maison
IS-2 Kuo Craig, coin rue de» Aile.r.aauà

15


